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Fleury et Walsh o 11 ni hier et ce 
malm uae jolie mcis-ou. M. le dt • 
ter live Fleury no s eu dot.ne 1rs 
détails su vaut» : Il y a qut 1 jt.es 
jours, sij joyeux compères se don
naient rendez* vous le soir sur la 
iraré du Pacifique, à S Suiveur. 
Là ils renconirèrent un citoyen hoir 
nt te, lui sautèrent à la gorge, le 
terrassèrent et lui volèrent sa mon
tre et son argen*.

M. Edou trd Grenier, c’est e nom 
de la victime des escro.s, s’est plaint 
auprès d s autorités. Hi r soir, 
trois des individus étaien. an cio i 
où les deux autres les on*, rejo lits 
ce matin. S i. ces cinq litoy ns, il 
y eu a deux qui ont pas-é par le 
pénitencier, deux qui ont pe< ri li
ne à l’hôt-1 McLaren et un qui com* 
men ce le métier dans le .district vu 
que M. Fieury nous du qu'il lui est 
inconnu.

Tons les cinq ont comparu en 
cour oe pol ce et ont été envoyés 
ensuite en prison en attei dant l'ar
restation du sixième confrér-, cho: e 
q î ne tardera point, nous dit le de*

eJE.™ «e" ACHETEZ VOUS DES intéressante découverte

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDlÊiÊSImportateurs et Commerçants d’Ep. 
ceries de Choix, Etc., Etc. 

est Nouveau et 
ix sont Très Bas.

COTONSFABRICANTS DES, CELEBRES

PIANOS NORDHEIMER

PRESENTES SOIS FORME DE CMIJUS (12 00EU"3 DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

L. LE QU AND, Fournisseur de l.i Coup de Rassie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS

j Se vendent dans toutes les principales Parfumeries, Phc'** et Drogueries du Monde.
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Notre Stocky

TRES BON THE POUR 20 CTS. U LIVRE D. GARDNER & CIEVENEZ VOIR ?
M

Vendront pour quelques semainesgr.t ds sacrifie s.
gLa co fi mee des go 

italiens à l’égard de l’A g eterre est 
loin d'etre pa tagé - par tout 1 
monde, comme on voit

l'n conseiller mutilelvnl we wnleld"

Québec, 18 mars —Sam-di matin 
un grand émo a été causé dan la 
pa n se d’ordinaire si paisib e de 
M Charles de B il < liasse, à la nou
vel <• qu’un conseiller de villa s’e 
tait suicidé.

Q and on s’e t informé d - l’il! li
re, un apprit alors que cette nouvel
le nVtat que trop vrà e. qu’un ci 
toyen pris d folie, s’était donné la

Le malheureux qui s’est an ici îé 
est un i che cultivate >r de Si Châ 
les, nommé L I a o h Ile.

En janvier dernier il avait été élu 
conseiller municipal.

Depuis un mois Laro belle don
nait des marques de folie, et son 
médecin lui enjoignit de donner sa 
démission cjmme conseil'er, ce qui 
fut fait*

Lundi cependant il srig a, mais 
la séance dut è re interrompue, vu 
l’élatjde surexcitation .ans lequel il 
se trouvait.

S tin -li matin à 10 h *ur s 
m , sa fe nme entend a it du 
d ms la < hamb e < ù se tio n 
mari, al a voir ce qui tn é ail, et 
aperçut le malheureux, p'-nch i >ui 
1 ca .m- à pointe de fer qu'il s éta t 
enfoncé dans la poitrine et •â'.aut 
sa dernière agonie.

Quelqu-'S minutes ap ès il re dait 
le dernier ; oupir.

Le malheur ux sVta.t donné s x 
coups de canne à pointe d • fer dans 
a poitrine, s’n llig ai t d profondes 

h essuies d’eù le sai g s’échappait 
abondamme.it.

Au 6; coup qo’il se i-oita. il s» 
lais-a ton.br sur sa came qu 
se: força pofondémeir dans ca 
poitrine.

j S ont aussi agents pour les fameux 

pianos Checkering, Steinway 

et Haines, et pout les 

orgues harmoniums de 

Estey et Kimball.

uvernements

500 pièces de Coton j.ume à 4c. 5c. 6c. 7c la verge 
•200 pièces de Coton blanc à 5c. 7c. 0c. et I Oc la verge 
120 pièces de Cotons a ('roi 11ers et à Drap.
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GÉMEAU?
3 0 ANS DE SUCCÈS Q

Nrul Toriffl K remplaçant le fier «ans T
douleur ni chute du poil ,vt..pte par les 
unite* r. nommes ; «‘le rent*, entnifiiriir*. I 
hurt:*, oie y

h ii'On rapide et *ilrv dur lio> ferle*. fou - T 
lutin. He t rtm, Uoletti *. liNMj/niM, Kilt .1- Q

a —• jf m v "m goiucnis de-- jambe-,, Sum*. i . - b-. Puvul.-lf ï
J 1^, r — J —. et HésolUlir mf.illllhié <-i sans i l dans b s In-
[ A- gin. *, #Vi tarrhe*. Sîroitehlteh, lui animations
J des Poumons, du Foie, des mlc-lina, fleur^Mie*, Ihdr-iploies, Uolcu- 
f a> lions d’Urln -, Fièvres typhoïdes, oie.

Pansement à la main, en 3 et 4 minuter, sans couper le poil.
S3 DEPOTS : Paris, MESTTVIElT* 0^ 275, 

g*! MOHiefSL : IAVI U.CT VE A NELSON QllfR[
St-HYAC.INTHE, OTTAWA, KT PMNOIPALR8 PlIAHMACiKS DU CANADA.
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Î-SCOTONS A CHEMISES CANADIENS,

COTONS A TABLIERS ET l|«0IEN.SES FMCEES,

TOUS A TRES BAS PRIX POUR
ARGENT DOMPTANT.

Grand assortiment de pianoa 
de seconde main à des prix 
variant de $25 et plus.

8 a

l'n Encroc
PasiF, 18 mai—Lu individu, âgé 

d’environ trente ans, s« di-anl 
ployé supérieur du min stère des 
fi n ancre, v- naît, ;1 ’y sx mois, s’ins
taller à Bry sur Marne.

Sa maison fut bientô ouverte à 
tous; il y reçut b mue et nombre us 
compagni •. bref, il passa dans le 
pays pour un charmant cornpa-
r Georges Duval, c'est son nom, 

ava l su s’attirer la confiance de 
to. s et il parais lit su-tout s'être 
aitache à gagner les bon- es giâces 
d’uu vieux rentie , M. Al-xandae 
Ker.in, âgé de 65 ans.

H y a 15 jours, ce dernier reçut 
la \i»ue de sou nouvel arni qui, 
sans açon, v nail lui emprun r 
818,0(0 1rs. Le vieux reimer fit 

mais ce qui le 
orme liasse de 

lilies; Ville d- Marse.lie 1877, 
obligations de ie V..le de Pans 1871 
et 1875 et actions de chemins de f r 
1 yon et U; éans que lui preseuta 
l’emprunteur.

Ces titres lepiéserttent une som
me de plus dd 830,000 alors, sans 
hésiter, M. Keron avançt la somme 
d mandée.

Quelques jours 
Duval quittait

NOUS SOMMES LES QUARTIERS GENERAU v POUR
Toiles de toutes sortes.

rue Saint-Honoré
f>’ .- En. MOI) IN A Cl». 8

Condition de paiement de $3,00 a 
$10,00 par mois.

(Avis aux Consommateurs I

Parfumerie Oriza L. LEGRANDB
807, rue St-Honoré, à PA.HIS

row ORIZA-OIL* ESS. ORIZA « ORIZA LACTÉ * CRÈME-ORIZA I 

ORIZA VELOUTE *0RIZA-T0NICA* ORIZAUNE*SAVON-ORIZA■

I” Aux soins tout particuliers qui (.resident â leur fabrication.
2“ A leur qualité inalterable et 3 la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA I 

/tour vivre imr leur réputation 
nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne ie H 

laissent pas tromper.
LntflITUmFMDUITSU VtRDtNt dm touts, IBlMUOm HONORAtt ES dt PARV UMtStt St OSOGOE MIE H 

Envol franco de Patrie du. Catalogua illuiitr*

—M

Voyez nos magnifiques Toiles à Nappes, Serviette., Ennie-mii n, T, os 

boucher, Toiles croisées, etc.,FABRIQUE i Rue York Toronto,

Salle de vente a Ottawa
Les PRODUITS de let

Lriri£~ Marchandises a la piece aux prix du gros.
67 RUE SPARKS de

ru t

DEPECHES DU MATIN ■CHARBON! NETTOYAGES TAPIS DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

ISP
, ---iul.t

(■Service Spécial’,’, * I V VAIe! tltt

°* •• Ion pl h mon répit.

NS WILKIN.q,
1^8 rue AugliNtH, 

or.Ire* peuvent étie laiw.6* bu No 78, ru.

d bjrd la g’imace, i 
f tjuue én

Les meilleure quali- 
tve île charltou 

bitumineux 
et h ut lira-

IL PREPARE SA DEFENSE I.e* tapi 
réee âlu v

in sont nrass ira ce

KTKPHK
Woodstock, 18 mars — Une foule 

nombreuse é ait massée à la gare,

ta ver.-a pour se rendre du char à a 
voiture qui l’attendait, u i espace 
d’environ cent pieds, ce qui permii 
a tous de le vo r. Il étau mis coi- 
rectement et sa figure était assez 
calme bien qu’il parut craindre une 
démonstration hostile de la part des 
eptCiaU-urs Le plus grand silenc-i 
îegna cependant. B .ichell monta 
en voiture et fut conduit immédia
tement en prison. Eu entrant dans 
son cacho', il serra la main du geô
lier Camtron, dit - uelques mots à 
des amis et regarda avec le plus 
* raud calme la porte se refermer 
sur lui.

Le prisonnier s’est laissé inter
viewer par les reporters et a répon
du à Ih-urs questions II a dit s’appe
ler J. R. Bir< heli, geuti homme âgé 
ie 25 ans, né en Angl lierre et ap
partenant à l’église d’Angleterre, Il 
est marié. L’acte d’acc n ation dit 
que “ J. R. Birch il a felomei s • 
ment 11 avec prémédita ion tué, le 
ou vers le 17février 1890. F. C Ben- 
well. ci’devar.t de Londres. Angh - 
t rre.” L'amen b t ment de a cellule 
consiste en une table. E', appienant 
cette nouvelle, il a souri, puis s’est 
mis à rire 1 ruyammen?. Lortqui 
les journalistes sont soi lis, il feur a 
donné une poignée de main, et lésa 
invités à r. venir le \oir. f.e détec
tive Miury a serré la main d ; pri
sonnier en disant ; “ Je ferai tout 
ce que je pourrai pour vous en de
hors de oette atfair#. ’* “ Merci, 
merci ” à répondu Burch. li “ Vous 
comprem z, reprit le detective, j'ai 
mon devon à remplir et je ne puis 
y faillir.” “ C-rta nt.mvnt, ceriaioe- 
nit nt ; c’est bien, je vous iemer*

;Bi:n crible
ET TlOIISE

pour v ir Burche 1 à son arri- 
L’arcusé descendit du train et

i leétt-

|
W. O. McKAY(Suc e J A Seybuld)

après, Georges 
B» y-su i-Marne, 

laissant à droite et à g-uuhe plus 
de $2,000 de dettes. M. K ron réso
lut alors de se lend e à Paris pour 
y négocier les valeurs qu’il avait 
r ç.ies en échange des 18,000 frs, 
ava: cés à son ami.

Là une nouvelle surprise ratten*

JOHNSON HOUSEiMporUfteur de Vins, Liqvenrg, Oljr, 
Tabacs ; ans i propriétaire deï S,,d,ks

•' L’HOTEL niCHEf.IS JCouvertes a Chevaux Kl.Ot; itHN^KI.L i PHARMACIEN)
Agenls pour les Commercants de Bols,

4 *H, 44S et |»o rue Unimex.
Coin des rues Rideau et 

Cumberland,
Cette nouvelle maison autrefois 

occupée par la pharmacie ILicier, 
a été complèlement renouvelée et 
divisée pour un hôtel de première 
classe. De grandes chambre» bien 
aérées sont à la disposition du pu
blic.
• La magnifique buvette de 
est fournie de boissons et liqueurs et 
cigares do premier choix.

Nous vendrons à de gnu 
la balance de notre stock de 
vaux. Nous voulons liquider. 

NATIONAL MF

ides réductions 
couvertes à die- EDITION C MPLETE,3sU. CO.,

1Ü0 Rue Sparks.

ns le plus grand et le meilleur 
assortiment de RAQUl'/i’TKS de la ville. 
Prix spéciaux pour une grande quantité. 

NATIONAL MF<

Les toboganb sont auss __ .

Le changeur ch-z lequel :1 se 
pr» senta pi ès avoir cons iité la liste 
des lines frappés d'oppositiov, fit 
app 1er dt-nx agents qui conduisent 
M. K; ron au corn un sinat de po

Coin des rues Sparks, 
et Bank,

------ ET —

OFFICIELLE
— DU DEBAT MUR —

Nous avo l’hôtelParmi de Poste d’OU wi. HN l'KMANuF lJ:i hou agent voyageu U jiour In i fimm rc ■ vilie. K up!o 
constant. Ava-tagea p irtieiiliem ceux 
o mmencimiit maint n Mil Ai iIoIijh 
ciuux. Ni* tanli-z pi h. Le H.ilnl o ■ <>mpl«a 
lu i rertiifir jour. BU( IWN BRUS., 

snrymen, Bochestf-r, N. Y.

PO un mAYQ. CO.,
160 Rue Sparks, 
i de saison.

PO3Les titres que 'ui avait remis 
Georges Du va: avaient été volés i' 
y a plus u’un an, chtz uu banquier 
d i ta rue R cheheu.

Après avoir raci nté de quelle fa
çon il se trouvaient en sa possession, 
>i. K ron a pu regagner son dorai* 
cile allégé d’une somme di 18,U00

Johnson House
517 RUE SUSSEX 517

Arrivé* et d#i»rl dm malle*. Qil'
IJ I

Oi%n* I* Clmmbre «le* ('nmmnn«.
OTTAWA, MIKS 1889

MALLE- Fermeture I Arrivée.Bnmlw Rrf-velftf pour TitplH
Nous avons un tris beau choix de balais 

brevetés pour tapis que nous vendons à $1,75 OTTAWA.

J$r->ekvil.j. eto......... ltf*!
One^t—Manitoba T-
o2;.N-°jS^; iv

INouvvaii m.ignsm u» liiaus 

------sures-------mNATIONAL MFG. CO.,
160 Rue Sparks. W. J. ELLAEDPUlX 25 cent»

PEINTURES A l.’IIUILE
Nous avons ô6 peintures que 

drone à des prix sans précédent, 
besoin d’es

iVi le public 4 Venir me faire une 
Je ti-'iis aui-f i i lusieurs hommea 

ratiques—satisfaction

— EN VliNTE CHEZ —

pour onviugos do p 
garantie

à'»; f* Fabricant de charrue* et forgeronnous ven-

P. C. GUILLAUIV1EViande américaines

B eslau, 18 mars — Dans ia Hau
te Silesie la viande est extraordinai
rement rare, et les habitant* demtu 
dent que l’on arise introduire les 
viandes américaines, Its sauc sses 
même manquant presque compiète-

Les o ivriers sont tout à fait pri
vés de viande.

Le socialiste Beckman a été de 
nouveau expo sé de l’empir; pour 
avoir insulté l’empereur Guillaume, 
Il était tout réC'-mmeut Je r- tour de 
N-wYoik, où il s'était r fugié en 
1878 pour éviter de se laisser empri
sonner. Il avait été r-mnistié ors de 
l’avèneiuent de l’empereur Frède-

D’autres socialistes ont aussi été 
couda mués à l’emprisonnemeni, à 
Berlin 11 a Bres au, pour avoir b 
cotte des restaurants et des ca 
dont les propriétaires avaient raf isé 
de laiss r les socialistes se réunir 
ch* z eux.

Krupp a surpris agéablement ses 
employes en leur accordant, sons 
qu’ils le demandent, une augmenta
tion généra e de salaires de dix pour

paiccque 9 30 Reparution* «!«■ tout x»nr» «•*
I* plu* «Minrt «K-lui

10 RUK 8T GKURGB. OT l’A W
i Wburg, Lança*ter,

lu, via OdgtmN-

•chandist
pace pour

Que «littis vous d’un véritable tableau à 
’huile avec cadre pour #1,00. Cela ne 
rappe-til pas l’acheteur économiqne ?

unie,
Run Dalhousle

(1 O LA
Rue Sus«ve>630

7 00 3 30 .... 9 3011

rsF.jfIS»d:

::::BSr-ëiSS

B.-tl
l>usSæspi;-

-r"
eto.................... ..... ...... » 00

Cl*. *le fer P»y Pem
broke, Arnvriur etc .... 2 9; 

Af-hton.Huntly, Carp,!

Mattawa. etc................9 3*
Cher?ek?if„7B^

JSsstasr.

National Mfg. Co. UN AUTRE FONDSeBANQUEROUTE2*40

i-
160 RUE SPARKS 160

1100
MEDAILLE D'OB, FAB18, lti'/b,

W. BAKER & CO/8cie.
Buichell a envoyé une req .ôt - 

au sb rif pour avo r la p3im.ss.on 
de se faire donner s s repas dans sa 
c llule. Il est bien pourvu d’argent 
et il est bien décidé a ne rien nég'i 
ger cour sa défense. Outre MM. 
lie Immh et I\y, il a r tenu les ser 
vices d’un autre criminaliste émi
nent. et il n’y aucun doute, que l’a
vocat de sa famiHe s’occupera d 
l’affaire. Il du qu’il dé ire donner 
tous les antécédents de sa famille et 
aiou’e que l’on s’eri trompé quand 
on a dit qu’il avait été autr fois 
gérant d’une compagnie d’act urs.

Le prisonnier a paru surpi is eu 
apprenant la noute le qu’un de ses 
amis, S. V. Dudley, éiait incarcé 
ré sous prévention a’avoir vole de 
1 argent H des habits dans un maga 

de Dé. roi t.
Il nie avoir été en intimité avic 

Pick ha 1, ajoutant qu’ils ne s’étai
ent jamais écrit |comme l’auraient 
fait des amis. L’atl.iire Pickthall 
para t c pendant b<au. oup l’intérea 
ser. En réponse à la demande qu’on 
lui a faite, Bunhell a dit que le 
grand nombre de jeunes Anglais 
<jui émigr ni ici a pour cause que 
1 vie coûte moins cher en Ameri 
que. G’tst là son opinion.

Hier après midi B irchell se ;ru* 
m- nait dans uu préau sous la garde 
d’un soldat quand un aliéné s'ap
prochait de lui, lui di ay ès l'avoir 
ioDguenu nt considéré; “ D tes -lonc 

assassine B nwell?

Le fonds de LAROSE & CIE.,
ACHETE A

CENTS DANS L/y PIASTRE

Est absolument pur, et 
e’est soluble.

Pan tie Chi iniques
•ont rainlovt. ™ M préparation. Il «I l‘tu owe trait fait /on ,;wr U 
eeeeo m/l.ngé eree d- MimIJon. .1» 
I'utow mut. on du «urre; r ni eo»«i

FSSrSræ■utnnt admirable pour !.. malade» 
que pour eau* qui Jouiwnt d'un.

3 a 8 00 1 20

°£
A y mi r. E»rdly,etc 
ttuyon. Tétreauvllle. 
du ineau, i. le Jours,

il Hiv. r 1 ésert..........H '</
Billing's Bridge-..........  10 0
Ci œiiilngs* et H«-rd-i

mans’ bridge*...........
Roch* «ierville, etc i'«i
Orléans et hoblllard. *«J>.
Archvl11».......................y 3o
•Merivale-lnndl, mer

credi et vendredi..............
Malles Angl iIms— vin 

N.Y., lundi, et jeudi.
Via Halifax, Jeudi., 

do sac eupplém.

benne «enté.
Se vend chw tous les Epiciers.

W. BAKER & C(L Dorchester. Maea
m

Island Home
PAR BRYSON, GRAHAM & CIE,

Stock a ete transporte a leurs magasins, 
Rue Sparks.

vente commencera Jeudi matin a 10 
heures precises.

Stock Farm,
Grosso Ile, Wayne Co., Mich. 

BAVAUE A FARNUM, PsonuETome.
» m 830

LeEn metier «le dope
Paris, 18 mars—D’api ès des avis 

de Rome, on r< maïqun dinscei taius 
milieux politiques une sorte de de* 
fiance vis-a-vis de l’Angleterre. On 
commence à émettre ues doutes 
au sujet de ia pureté des iu entions 
du c bunt britannique à l'egard d 
l’Italie en Afrique et fou pense que 
les A glais ue sont pas é.raug. rs 
au mouvement des desvichea vers 
Ma sou ah.

D’autres vont même jusqu’à dire 
qu- l’i.alie fait actuel.emen un 
mrti r de duoe et qu’elle est eu 
train de tirer les marrons du feu 
pou l’Angleterre.

Suivant eux, le gouvernement 
britannique trouvera œrt unemai't 
le moyen de faire abandonner pa 

. les Italiens les territoiresqu’il juge* i 
_______________ l la le m ment vt-uu d rec ite ,

Amat et vald«*Kri>ad|rboinin I SoUB CtiUt AUCUe risqu , C6 que

Québec, 18 mart-—Les détectives [ 1 Italie au<e semé au prix des p us

w

ts
MrwtoWaWmm

4 M"t

Lts lettres destinées ft l’enr *gistreme-.t dol 
vent être mise* A la poste* 15 minutes avant la 
clôture des malles pr. cé lentes.

Heures du Barean, de 8 a. m. A 9 a. m. 
Mandat* *ar le poste et la poele et la Banque 

d’Bpargnes de 9 a. m. A4 p. m.
J. GO LIN. Maître de Porte 

Bureaude Posted’Ottawa,
Lu

ATTENTION I
— IMPORTED— I FITZ.f tTltK K KT HAHRIN

Percheron Horses. i«»«np,>i . * remre*. i« puMic7s ü- s» I pour l’aocoii «es.es. qui 1=0, . *t* doool,
established repu talion and

pour l'encon agement qui leur a été 
it ils inviter t ie nouveau tout le a 
venir faire uue visite à

le monde àrepu talion and registered la U* 
meneau stud books.
ISLAND HOME

Is beautiftUlr situated at the head of G 
la the Detroit River, ten miles below the 
la accessible by railroad and «teamboeL V 
sot «•-«»—• with the location may call at dty

Vi venir faire uue vieil* à bur magasin ; 
marchand i» es sont du premier choix,

*■ FITZPATRICK S1HARRIS
avtz-vous

Burchell 81 mit t r.re aux éclats, 
mais ne réi o idit pas. SEULS AGENTS POCK i.FS THES I)E TETLEY ET CIE, LES THES LE8 PLL 8 HENOM-

u. e. a ciE„
Uojnic^WilJam

MK» DU MONDE#

UBLES
.ES !

MARCHE

MANGER, de 
GENRES

PBËLL

1

eubles, d’Ottaws 
>ar la bonne qua

> -

rgeut Comptai!

PBELL
s la rue Sparks)

ri

le Voitures t

\

EILLE
;ion du ponte d'affaires 
lenient Voitures Lévèree, 
rlcaines nous avoua vuie* 
de garantir entière satis 
loua notre direction ; les 
surer et nos prix très bus. 
ijstôme qua none m, ttoae

E STEWART

Ulyrine
’E
'vralgies 
ie. Ôoutte

EURS en général.
'IC T TE
1, boulJ Voltaire

LETTE A NELSON

J
le aire conce nitiit 
joarnHnx
e personne qui retire régn 
ual du bureau ee poste’

, que de jou.-na 
nom ou à celui 
paiement, 
s personne qui renvoie un 
e payer tous les arrrèages 
l’abonnement, autrement 

t à le lui envoyer jus* 
payé. Dans ce cas l’abon 
-er en outre le prix de 
u’au moment du paii 
non le journal du h

N
. ou non

d’un ant e

N

; abonné peut être pour 
iment dans le district on le 
, lors même qu’il demeu 
nés de lieues de cet endroit^ 
tribunaux ont décidé que 
un journal du bureau de 

ger de résidence et de lak
es journaux à l'ancienne 

une présomption et une 
» d’intention ae raude.

<

dtIK CKSTHAL8
IDE SUSSEX
York. Habits d'hommes et 
fés, teints réparés et r*-mis 
i pianos, de table, ri leaux 
ee de rideaux, etc-, nettoyée 
rfection. Plumes d’sutm- 
n l’espèce prod-ite, neh

CA N DERIE
’aucun procédé chimique, 
été de notre main-d’œuvre, 
ntie On va • hereber et 
dres par toute la ville 
poignets 2 cents chacun.

il3Ktsro2sr, Prop.
1BX devant la rue York.
ale, au No 160, rue Malt

Irand Assortiment
----- DE------

lorloges et Bÿou- 
s le cite, et une 
3 de Joncs en Or 
r Dames a $2,00, 
rent a 25 cents, 
es Marchandises 
en chiffres, 
te est sollicitée.
i gros et en détail
c Rideau 98

. mcmillan.
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J'offre mes s 
aux dames qu 
blissement. J 
meats aux da 
environs et à 
pour le sup 
m’ont doané. J 
d’affaires sur 
derrière, appel 
que j’en ai ft 
pendant mes n 
profits étaient 
vendu plus, e 
loyer sont 
Maintenant j 
d’augmenter i 
simon mieux

\

k

plus petits pro 
tage. J'invit
anciennes pra 
des bargains 
leur offre Cl 
garnis, vêteme 
faire une visit 
D'UN SEUL

318 RUf

N.B. J’ai 
laines de joli 
temps à des 
en un pour h

Woi

RUE

PR

PR

PR

PR

Pii

PR■y-

PR

PR
1

PR

1 pp

FBI
P

I
RUE

n

La deitiran 
de 30 cts a 
noua avons c 
de notre cli 
ter une plus 
que d’hpbit 
maintenant 
l’avons trou 
à celui que 
ravant, de 
mande augni 
30 cents la 1

J

$1.

STROUD
109.rue Kâdei

CARTES PROFESS IRRELLES

Beltomt,MacCrake& Henrson
■n, HeUUree, Bte,

ONTARIO ET OUEBEO
OTTAWA

John J. MacCrakeaN. A. leleonrt,
Geo. F. Henderson.

J. W. W. WARD.
AVOCAT ETC.

3i Scottish omRio chambers otat
LUSSIER & ROUTHIF.R,

Avocats, Notaire, ele.

Bureau — 669 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont. )
Argent àprêtev Avec avantage spécial à 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A. M. «I. ROUTHIE*

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L A. Olivier)

âvoeat Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU— t

Cole dee Knee Kldeou et Nouée*
OTTAWA, Ont

ARGENT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & VVYLD
AVOCATS. SOLLICITEUR^, NOTAIRES.

Bloc Hay, rus Spark Ottawa, 3i
PB*B DE L’HOTEL RDB8EUL 

Martin O'Caii, Ç. C. D B. MacTavish Wm.Wvl

Walker, Met.tan & blancket
avoca ts

Avon*», Solliciteur», Agent* Par 
taire», Notaire*, etc, etc.

No. 34j Hue Elgin, Ottsw
(*N PACK DD RUS8KLL)

W.H.Walker. D.L.McLeau. G.A.B,.anene.

GEO. McLAURIN, L.L.U
AVOCAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgiu, Ottawa »

J. P. FISHER
Avocat, Solliciteur, Etc.

r la Cour Suprême, le Parlement 
les Département* Publics.

Noottleh Ontario Chamber*, Ottawa, O

Agent pon

I

PAY LO H McVUxlY
AVOCAT, illLLICiThlK, KTC

— BUREAU : —
NeottUh Ontario Chamber», Ottawa,

STtWAHT, CHHÏSitH i GuOfREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agente pour la Uour Supreme et le Parlement

Chitibrei Union, 14 m Metcalfe, Ottawa, Ont,
F. H. ChryslbiMcLsod Stkwa

î"j Godfhky

VALIN A CODE
ïA voyais, Sollleltours, Eté.;

BLOC EUAN, Blin SPABK8
vis-à-vis l’Hôtel Russell.

Bradley A Snow

avec privilège deArgent à prêter â 6 p. o. 
rembourser en aucun tempe.

GÜNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

ACBMTS pour LA Coop SlIPhÔMK 
DfcPARTKMKNTS

Bureau: 25rae Sharks eo face à Hotel Rel
Arthur W. Q unary. F. C. PowelL

F. F. LEMIEUX
Avocat, Sol icitenr, etc. Agent pour 

Suprême, le Parlement et les Dé 
meuta publics 

Bureau : 74* Buee Sparka, Ottawa

J.T. JULIE«\ v
273 RUE ST PATRICE

VITFJER, PEINTRE
DECOKATLUlt,

TAPISSIER ET uLANCHIS.EUR.
Tout ouvrage exécuté avec soin et i-rom» 

titude

Mme LETCH, 435 raeWellingto.
Age.ice pour la vente des corseta lits 

Star Yatisi et artrea ge 
Linge de corps confectionné sur command•

MLLÏ COLLINS A.nl0S
un assortiment complet d’articles de mode 
à très bas prix, 310rue Wellington, Ottawa

JOHN KERftlGAnJ ~*
PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé pour le uoeag 
des appareils de chauffage.

No 106 Bue LYON, OTTAWA

M- STEWAKT
Arpenteur provincial et ingénieur 

bureau audeesus de la pharmacie 
Carthy, 284 rue WRLLIN3TON. Ottawa.

as

w™ vclean & Bucr
AVOCAT»

Mo. m K08 ELGIN, OITAWa 
(Devant le Russel.,.

J. S. JDDB BOUTHIEH, B. A. Su,
AMXITECTE tî INGENIEUR CIVIL . 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.
I 1 PROEKeaKUK GAGNON donc. U 

*■ "W»! d’an REMEDE SAÜ- 
’AGE et d'une découverte importante pout 
la guérison de la Oatluure. Tout le monde 
sait qu’il n'y a pas une seule : J
le monde qe’Ü y ait nne racine ou 
herbe pour la guérir. Paorsaseua U a o son. 
289 rue Dalhousie.

T. <T. SEATOUT
<«NM d. Mnntrwd’Or itd’Anol, Pe, 

<te toute, rate
*•> «ont iwantte

Lë Canada mardi is mars isto

En 1886, le nombre d’exilés amenés à cet 
endroit était de 16,184; sur ce nombre 14,866 
seulement ont été transportés plus loin,dans 
l’intérieur. En 1887, le nombre des exilés 
amenés à la prison était de 14/277 ; en 1888 
en comptait 15,015 et eu 188ti, 11,000. Sur 
ce nombre on en a transportés dans l’inté
rieur, 1887, 13, 522, en 1888, 14,234, et en 
1889, 11,(MX).

Un rapport officiel dit que faute d’espace 
dans la prison, des centaine# de malades ont 
été forcés de rester en plein air, alors qu’il 
faisait très froid.

DEPECHES DU SOIR
LA VENTE(Streict Spécial) LA TINTE

Trouble»
Uveipool, 18 mars-On a dû appeler la 

force armée pour maintenir la paix hier du
rant la procession de 10,000 grévistes.

Heeepllou
Rome, 18 mars...Léon XIII a

piis Idorne et la princesse Louise avec 
tout le cérémonial du aux personnes de fa
milles régnantes.

LA TINTE

ECHANTILLONS DE VOYAGE
CHEZ LAROSE A Cie.

CHEZ LAROSE A #ie.
CHEZ LAROSE A tie.

Nous vendons à tri-s bon marché au jour- 
«1 hui et les jours suivants un lot de

Jaruplui s en »o epnur 
dames

nous sont restés de l’année dernière et 
uns nous ont servi 

e voyage

<’nlHiiro|ilie Int quelques 
échantillon# di

AU PRIX COUTANT
AU PRIX COUTANT

AU PRIX COUTANT

i.e c ugr(-a
Berlin, 18 murs-Le congrès 

nommé trois comités, le premier pour s'oc
cuper du travail aux mines, lu second, du 
travail du dimanche et le troisième, du tra
vail des femmes et des enfunts- 

Flurcliril

comme
RSLEYUn# vingtaine de 

taient sur le toit d un édifice en
Indianapolis, 18 mars >. - Aouvrier a

pompiers é
feu quand ce toit a cédé et tous sont tombés 
dans un gouffre de feu. Plus de trente autres

Pt ix réels
es p réels de ces parapl 

$2,50 à m 0 la pièce. Nous le 
en tioih$6.0 et marqués comine suit:—

Lot numéro 1 —Votre dioix A* 1,751a piècs 
Lot numéro 2—Votre choix à $2,50 
Lot numéro 3—Vorre choix à $3,00 

S. CATtt*: E

nies étaient de 
s avons diviséspompiers sont blessés.

Midi—24 cadavres ont été retirés des rui- JUSQU’AU JOUR DE L’AN
JUSQU’AU JOUR DE L’AN

JUSQU’AU JOUR DE L’ANWoodstock, 18 mars Burvhcll est tou 
et courtois pour tous. Mlle Iauik- Deiix ênlTiui* brillé* t lf»

Québec 18 mai# -Hier soir, un cultiva, 
leur de Saint Raymond, M. Livingstone, et 
sa femme, sont sorti#, laissant .seuls à la 
maison deux jeune# enfanta qui dormaient 
alors tranquillement. Durant le cours de la 
soiree la maison a été incendiée et les en' 
fauts ont péri dan# le# flammes.

jours gai
liarl l’a reconnu et identifié et quand on lui 
a montré le cadavre bien conservé de Ben- 
well elle a également reconnu le compagnon 
de Burchell à bord du train où elle se trou

Venez à bonne hvure
esjparapluic 

lité, else vendront i 
à bonne heure. LAROSE &s sont tous de prei 

dement.
C nu-re qua- 

Ainsi ve- 
avons louséta- 
lies, et ils sont 

larquvs en enuires munies, de façon 
acheteur peut faire son choix sans

nez a lionne neure. îfous 

lés sur le comptoir aux parapluies 
tou# marqués en chiffres lisibles,

l'aide d

CIE,Mull contre i:in|nr«
Toronto, 18 mars—La uau#e du 

tre Y Empire est venue devant le juge McMa
hon qui l’a présenté» au jury avec des expli
cations très lucides. On ne croit pas que 
l'instruction soit longue.

Mail uon-
l.e nul cille 11 NI t'hurle# de Bfllechanse

.-oroncr Marmette, 101 RUE RIDEAU 101un corn
S. CA RS LEVQitéliec, 18 mars

du district de Montmugny a tenu une en
quête sur le corps du malheureux conseiller 
de cette parroisse 
# est suicidé, A St Charles, à «a résidence,

OTTAW -A.JJernieres nouveautés
arrivant tous les jours

Ile» innisoii» mnniiraCnrlvre#
Comparaison de la valeur îles effets.

LISTE UES HRIX

Lirochelle, qui:Ouvrier* en grève
Montréal 18 mars -Vingt-huit ouvriers 

en grève au
dans les circonstancié que l’on sait.

La canne dont s’esl servi Larochelle poui 
se donner la mort était une t 
s en est porté; cinq coups à la poitrine, dont 
trois peuvent donner la mort 
coup lui a percé le cteur de part en part.

Les jurés se basant sur les témoignage# 
donnés ont rendu 
eide dans un moment

tisseurs se sont 
Woolen Mills Co.“

M-Beryl.ee le surintendant, de l’usine 
disait ce matin que si les ouvriers ne reve
naient pas à l’ouvrage demain matin, ils se. 
raient remplacés.

Hotel - Riendeau1890 Dentelle orientale 3 cts la verge 
1890 Dentelle torchon 7 cts la verge.
18!K) Dentelle Empire, 7 e 
1890 Dentelle Espagnole,
1890 Dentelle de Malte, 5 
1890 Point de Russie, 27 cts la verge 
1H!I() Nouveaux cols en dentelle, 20ctsch 
1890 Broderies en perça e, 2 cts la 

Falbalas piqués, 60 cts la verge 
Broderies larges, 50 cts la verge 
Frilling pour ie cnn, 5 cts la verge 

]890 Collets en toile, 5 et# chaque 
1890 Mouchoirs en toile, 9 cts chaque 
1890 Mouchoirs en dentelle, 16ctscha 
1890 Mouchoirs brodés, 9 cts chaque 
1890 Braid Hercules, 12 vgs pour 25 cts 
1890 Braid Hercules, 12 vgs i>our 20 cts 
1890 Braid Llama, 4 vgs pour 2 cts 

Boutons en métal, 5 cts la doz. 
Boutons en écaille. 7 cts la doz. 

aid Tinsel, 36 vgs pour 20 cts 
is, 4 cts la verge 

Bon galons, ti vgs pour 2 cts 
Peaux de chamois, 10 cts la pièce

épée. Il
Tenu sur le plan Européen et Américain.ts la verge 

13 cts la verge 
cts la verge

le dernier 64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL

damment servie des prémisses de la saison, 
préparée par des cuisiniers français de premier 
ordre. Repas a toute heure.

On trouvera constamme t A cet établisse
ment de première clæs", des vins, et liqueurs 
cigare# de choix. JOSEPH REINDraU,

Propriétaire-

verdict de : “ Si
d’aliénation mentale• Un ohlat eminent duQuébec, 18 mars 

collège d’Ottawa qui joue 
dans les sociétés de colonisation vient de di

grand rôle

1890 PRINTEMPS1890
THE BROADWAY

durer, parait-il, que le révérend l’èreAugier 
aura à quitter le Canada avant" longtemps 
|K>ur rentrer à la maison-mère en France. FAITES FAIRE VOS

Hhmiiri'h rfslRue

London, 18 mars—Bien que le gouverne* 
ment allemand ait supprimé tous les mes
sages télégraphiques des correspondants 
gluis à Berlin, il est à peu près certain que 
Bismarck a résigné pour tout de lion 
«lit que le général Dabrice sera son succès

PHOTOGRAPHIES
1890 Bi 
1S!M) Galons fra

Le soussigné désire remercier scs 
nombreux amis, ses pratiques et le 
public en général pour l’encourage
ment qui lui a été donné dans le 
passé.

Il sollicite respectueusement 1a 
continuation de ce patronage 
sire faire savoir qu’il a reçu un 
assortiment complut d’étoffes de 
printemps pour pardessus, habille
ments et pantalons. Cet assorti- 
ment’ust certainement le plus consi
dérable qu’il y a dans la ville et le 
soussigné sollicite une visite. Les 
patrons, les couleurs et les dessins 
sont des plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré à tous ceux qui donne
ront leur commande chez

----- EN-------

COSTUMES D’HIVER
Un

Prix nouveaux
Dentelles de Malte, ave.- entre-deux pour 

convenir, 12 vgs pour 15 cts et 20 cents.
Dentelle Torchon en couleurs, pièces do 

12 vgs pour 10, 15, 20, et 25, cts
Bordure# durant toujours, 12 vgs pour

Lee marchandises ci-dessus sont en pièces 
de 12 vgs.

Scènes appropriées. Tout 
de première classe

AU STUDIO DE
Drame île la folle.

L’autre t r, J. WSt Louis, 18 murs 
Dayhoil. cou tre-niait re dans l’imprimerie de 
A. N. Kellogg et Cie, en entrant chez lui, a 
trouvé sa femme baignant dans 
à demi morte. La malheureuse, dans un ai

RITTAWAY & JARVIS
117 KÜE SPAKKS

cèe de folie causée par 1 insomniie, avait 
étouffé son enfant encore au berceau puis 
s’était ouveit une veine.

Téléphone MA
S. CA RS LF. Y

GEORGIE COXIl ègaleioni J.«ck l’Ëvenlrcur
Moscou 18 mars -On a.déposé à la porto 

du prince Dolgorouki’un paquet contenant 
une tête de femme, avec une note disant:
“ C est notre premier exploit. Nous égale
rons bientôt Jack l'Eventreuv- *' On croit 

femme quiatiahi

LITHOGRAPHE, GRAVEUR,
iCLICHBUR et MEDAILLKUR

tMfUlTE METCALFE
orr lw.l, o»taW. H. MARTINque la tète est celle d’une 

es nihiliste#. Le corps a été trouvé plu# 
ard dans «leux #acs. Plusieurs nihiliste# ont

JULIEN «t CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gai 

à l’Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

Tous les ouvrage» sont exécutés sous 
notre direction.

Les ordres sont, remplis avec prompt!

MARCHAND-TAILLEUR
133 RUE SPARKS 133

OTTAWA Remede de Pinusété arretés.

l.iigiibre trouvaille
Québec, 18 mars—Hier après 

un M. Rousseau rentrait à l église delà Con
grégation «le Saint- Roeli il aperçut un pa«jue t 
entre les deux portes. It s’eiiipaesua 
lever et à sa grande surprise en développant 
le paquet y trouva le cadavre d’un enfant 
nouveau-né et en partie rongé probablement 
par les rats.

Le coroner tiendra une enquete mercredi 
et en attendant le détective Walsli est à la 
recherche «les coupables.

1 h toruuMien «lu «-abluet

,li comme

N. B. Nos prix sont raisonnables 
et bonne valeur garanti e.

% MORROIDES
JULIEN à CIB,

466 rue Sussex
«le le

t'.miin ereeMerqne «le

FINISOnguent
Pour les hémorroïdes inter 
La gué-ison ne manque jatr 
duire après quelques applies

siii-positoikk rmm-P.»r
tiémorvoïiles av. c écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sûrs.

principaux Ingrédients de ce re
lu gomme pure du Pin blanc du

Mis en boites séparées.

V CHARFtOJSexternes, 
e se pro

ues ou 
mai# d

A FOURNAISE, <• Egg,” “Nut,” ««Stove,” 
est le meilleur charbon mou Américain. 

Charbon Extra fin et doublement tamiser, 
venant des mines de Newcastle.Lion d'Or! GEO. F. THOMPSONParis, 18 mars — On connaît maintenant 

l’entrevue que le présiileut a 
M. de Freycinet pour rengager à 

cabinet. Celui-ci sc sentait «le

mède estles détails 87, rne Nparks.
eu avec 
former '

Sa sauté, a-t-il dit, ne pou- 
Son aecep- 

suicide. Le prési

la répugnance 
vait supporter un tel fardeau N. LANDRYEn vente chez les PharmaciensNous souhaitons 

a tous nos clients 
les compliments de 
la nouvelle année 
et en mente temps 
desirons faire sa
voir an public que 
lions vendrons pen
dant trente jours an 
prix contant notre 
immense stock de 
Marchandises d’E- 
tape.

Achetez mainte
nant.

tation équivaudrait à 
«lent a insisté fortement etc est en prou- Plonibier Sanitaire

—’PREPARE PAR — POSEUR D’A. PARUS a tiiZ.vaut à M. de Freycinet qu’il y avait là une 
question de devoir et de patriotisme qe’il 
l'a amené à accepter.

Le choix de de Freycinet était «lemandé 
par la majorité. Il est admis que jamais il 
n’y a.eu de meil eur ministre de la guerre. 
Il jouit de plus d'une réputation sans tache.

De Freycinet n’a cependant accepté qu’a- 
près avoir appris que Floquet et Constans 
le favoriseraient 
ministère que l’on regarde comme un des 

équilibrés. Tous les miuistres ont de 
l’expérience t de la popularité.

Et à Eau Chaude, Etc.Pinus Medical Co., 128 BUE RIDEAU, OTTAWA
HRIX MODERES

Ottawa, Ontario.

VOITURES DE PLACE11 a facilement formé son mn DII PREMIERE CLASSE.

Communication téléphonique en'tout tenus 
see, ree Salai- Patrice, Ottai

GUSTAVE RHaAR
L’m» lutte ho.aèrltitie

Québec 18 mars —On écrit du lac du Gros 
i, lac St Jean, où est campé un parti 

de la semaine «1er-

87.1
V A Suivre
«Vavpenteurs, qu’un 
nière on a eu la visite «Vun hibou dangereux

A Vendre à bon Marché
Portes et chassis, bois préparé, moulures, 

vitres peintes, huiles, peintures, cuir et 
roumitures de chaussures chez

H. WOODLAND,
38 rue Besseier, près du bassin du Canal

qui a fait «les siennes.
L’un des employés du 

gnon, «le la Grande Baie, était sorti pour 
aller puiser de l’eau, quand «le retour 
il dit qu’au hibou venait «le le frapper à la 
tête du bout de son aile et qu’il avait failli 
lui enlevei son chapeau. Comme il l’avait vu 
'e brancher tout près «le la tente, Gagnon 
s'empare du fusil pour le tirer. A peine a t 
lfait quelque- pas hors de la tente, que le 
hibou lui arrive sur la tête et lui laboure .e

de Louis Ga-

Pûm toutes sortes d'ouvrages
(BIT GKR.OSI

R. I. McMorran Qualité garantie et prix satisfai
sants. CHAS. DKSJARD1NSî

Marchnnd à commission, agent géné
ral d'assurance su • le feu, la vie 

et contre les accidents

Corrppondance sollicitée608 et 610 Rue SUSSEX
P. S Pour argent comptant seulementvisage avec ses griffes. Il a bien fallu le 

par les pattes pour lui faire lâcher
prise, et c’est ce que Gagnon n’a pas tardé 
de faire, 11 est alors entré dans la tente le WM. HOWE. COMPAGNIES DIS PREMIERE CLA88M

hibou dans les mains, mais la figure toute 
ensanglantée, et peu s’en est fallu qu’il se 
soit fait crever un mil, car le hibou lui avais 
enfoncé

M. LE DR. MCLAREN,
.WAdèctn HoMtepeihe 

SB TTCTB ALBBBT OTTAWA

Guérit le rhumatisme et autre» maladie 
chronique.

Mau remis u-deh de $100 000 000
Fabricant de blanc de plon^b et peinture» 

•n Couleur.
grifte tout prèe «le la paupière. BUREAU; 107 .RUE SPARKS 

«m haut même porte que le Dr, C. 8. Martin 
DentisteSaint-Pétersbourg, 18 mars—Un inspec

teur des prisons dans la province du Trans- 
Baikal a fait enfermer dans une cellule où 
faisait extrêmement froid un prisonnier qui 
avait les deux pieds gelés ; on a été obligé 
de transporter à l’hôpital où il est mort 
dans d’atroces souffrances.

Des dépêches de Tomsk, le dépôt pour les 
prisonniers dama la Sibérie Centrale, man • 
dent qu’il y a actuellement dans la prison 
490 exilés en bonne santé et 275 malades.

“LE CANADA”nN DEMANDE—ün jemie garera pom 
U porter le C.Md. i RecbeteerriUe. « • 
reeser au Bureau. LES, RAILLEURS 

OUiLITESiDE CHARBONEDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE
------CHEZ------

A. BEAUVAIS et Cie.,
le. 103, loi Bank, Ottawa.

T.G.BÉhaffl
MtaUBiftrABKft

LE CANADA Le Mail et l’habitant
Journal Quotidien du soir IV

CE PAUVRE CUHE !LA V>LLEE DE L’OTTAWA
Ce pauvre curé de campagne.......

leg oreilles doivent lui tinter sou
vent, plus du côté gauche que de 
l’autre, quand c’est lu Mail qui a la

Il est, pour le confrère, la source 
du tout le mal dans le cas qui nous 
occupe U est la cible que visent des 
écrivains aussi hatiilus que préju
gés. Scs qualités sont méconnues 
ou pèsent à dos tout comme la vertu 
d’Aristide. Ses défauts, ses exagé
rations, quelques actions ou omis 
sions —errarc humanurn est,—sont 
désequés avec une joie cru. Ile t-t 

va désignés à un public friand de ces 
pulit«,-s bouchées. ”

Nous ne craignons pas de provo 
quer un parallèle entre noire clergé 
et celui de n’importe quelle autre 
secte. M. Dawsou, un protestant 
distingué, en faisait, l’autre jour 
dans le Week, un eloge aussi beau 
qu’il. tait impartial. Nous pourri
ons renvoyer le 1/azV à ces arti les 
et nous en tenir là ; niais il entre 
dans le cadre de notre étude — 
faite au galop de tou ber au tôle 
du eur dans lus paroisses rurales, 
au milieu des habitants.

Lu lendemain de la ceusion le 
curé a tenu bon. Il n’a pas déserté 
ses ouailles.

La vie était dure : quand les pa
roissiens crient famine, le pasteur 
s’en ressent

11 fut le guide à travers tant de 
crises ; il lut loyal au nouveau sou
verain dénonçant l’Américain en 
18.2 et même Papineau en lrtj7.

Dans ces campagnes si vastes, 
privées du communication et de 
l’outillage administratif dont nous 
jouissons de nos jours, il lut l’Etat 
un même temps que l’Église.

11 était le notaire, 1«. régistraire, 
l'éducateur. Arbi re accepté par 
tous, souvent par lus protestants 
eux-mêmes, il réglait les litiges, 
rétablissait l'accord, remplaçant le 
code par l équité—qui levant cent 
fois—et éloulfaul maints procès chez 
une race trop normande pour ne 
pas être plaideuse 

Il ne faut donc pas s'étonner du 
l’inllneuve que le curé a su con nue 
rir ut conserver sur l’habitant. Culte 
influence est aussi naturelle ut logi
que que celle du père sur l'enfant 
ou celle du protecteur sur le proie

Une si longue intimité, une suite 
ininterrompu do services rendus 
sans rémunération, la mission spi 
rituelle de 1 un ut la loi vive du 
l’autre ne pouvaient assurément 
produire un autre résultat.

Ce résultat n’est pas à regretter; 
cette inllue ce n’a rien en e.le-mù 
me de choquant ou de « alaaiiteux.

Si lus révérends protestants ne 
l’exercent' pas, nous ne leur en fai
sons pas le compliment. Nous les 
plaignons, car cette absence d’inti- 
mi.é, du conliauce et U’inlluence 
chez un ministre d’une religion crie 
b en haut qu’il y a quoique part 
quelque chose qui va mal ou qui ne 
va pas du tout.

La question est celle-ci : L’inllu- 
ence un cuvé exist ut, l'emploie t-il 
mal ï Le Mail n’a pas prouvé l’af
firma, ive. 11 a bien, à lu vérité, 
fait remonter au curé tout le court 
et le long d’une situation «ju’il dé 
ploie, mais des protestants, comme 
M Dawson, ont écrit ou dit que le 
Mail se trompait étrangement et par
lait de choses qu’il ne connaît pas.

Nous ne sommes pas l'aea i jue n 
abs lu: nos lecteurs en ont eu la 

On preuve et le Mail nous en u souvent 
haine fait le compliment Nous 11e dirons 

premier- donc pas .,ue «ous les curés ont tou- 
I jours fait exactement ce qu’ils 
I d. vuient faire et que pas un d’eux 
I n’a eu de défaillances,commis d’exa-

ticn «le la paix < t aux «« formes économiques » gènili0ll8 ou p0u3sé la gulïè trop 
el commerciales. Le prêt sur gagea sera *
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MARDI 18 MARS 1890 
EuHÜS DU JOUR

Grande Armée Américaine 
avoir un p««8tc à Montréal.

La

M. Martel a été élu échevin à Lewiston, 
Canadiens, eonseil-Mainc et quatre autres

lers.
a uei.'onlé un 

l'affaire «lu Table
Le gouvernement 

comité d’enquéU' 
Roek.

en Uiitsie.Le nihilisme ne désarme pas 
Deux autres oHiviere su périt: 
és hier pour complot et al taches nihilistes.

«le tiaiiKformer 
Montréal en un

Un M. Dosfoe «'•# propose 
l’ilo Sic Hélvn 
vignobles -le vigne auvage.

|,a ville de Québec a décidé de • 
ni le projet d’élever «ni 

à feu le major Short, qui a péri «laus l in 
ccndie de Si-Sauveur.

i, V

dére
monument

Dr Ladouceur,La Pairie annont 
autrefois de Sort i et maintenant de Mont" 
n'al, sv portera candidat contre M. Leblanc

le comté «le I.

tour, rivale «le celleDes plans ri’ 
d'Eiffel, .pas l’on doit élever à Londres, ont 
été récits au nombre «le 200. Un comité le#
éi u.lié et compare. Une «les tours proptmées 
aurait une altitude de 1.550 pi vils.

■igateurs du lac 
Champlain, qui a eu lieu à Champlain, lu 
semaine dernière, il a été dévidé d augmen
ter le prix «le ti'iinspoi-t sur le ltois entre 
Ottawa et New-York de $3 il #1 par tonne.

A une assemblée îles

Li province •!«• Québec n'a pas pris part à 
l'exposition «le l’aria, en 1889 ; mais M. 
Mercier a pay 
la somme de mille piastres pour lui permet

de Paris

M. Hector Fabre, à Paris

-voir lus visiteurs «le l’exposition

[a- bill de l'Kco «• de Médecine Victoria a
'v billété adopté au Conseil Législatif.

devant la chambre pour Tail-
Les adversaires«loption «le l'umcndeiiieiit. 

de l'union «le# univ« rsités sc préparent à lui
v'gou: euse opposition.

Un journal italien, en |Mvlant «le Buffalo 
ntiuits, annonce #>•Bill et d.

üicijî .qu'uprê-a tout Buffalo Bill est un per
sonnage, puisqu’il a été' colonel dans l’année 
«le Washington, lors «le la guerre de l’indé- 
pviidauuc, il y u c

Le due d’Orléans a fait circuler par scs 
amis et agents, «les requêtes «lemandaiit sa 
mise en liberté 
sien de refuser en prenant «le# poses et «le 

La prison est moins cruelle que 
1 exil, car elle esttuécvii I

que pour avoir 1 oveu

s’, ,
1 “ oh ! la

"dant à Ottawa du Mornng 
aneuivt la note suivante :

Ta; c u reapc 
Crohiete lui u

" La déterminât ion prise pur M. Mercier 
subvention à l'université «led'accoidcr

Toronto, est l’objet de commentaDes élo- 
givux «le la part de# «léputé-s libéraux an
glais de la chambre «les Communes, 
parle maintenant «l’offrir tout pn 
ment à Ottawa un banquet 

« ministre «le Québec.”

lai politique de Freycinet ternira au main

«lis institu Mais nous soutenons que, vu dans 
son ensemble, le c ergé rural du

ajoutées iig celles déjà existantes ; les lois Das Canada Uriel a elé till COI’ S 
scolaires seront mises à exécution de façon à remarquable par sa dignité, >a droi 
ne pas irriter le sentiment religieux et on lure (l’esprit, son dévouement puUl1

tous et par sa loyauté et son respect

à des taux moms onéreux 
lions «le charités soutenues pai l’Etat seront

cherchera le moyen d'exempter autant que 
possible du service militaire les séminaristes pOUi' le pouvoir établi. C est lui qui «1

fermé l’oreille de toute une popula
tion aux iucitaiions à la r. bullion 
venant du dehors comme de Tinte 
rieur, et les trois derniers gouvet- 
neurs généraux ont toujours dé
claré à qui mieux mieux que le rôle 
joué par ce clergé vis-à vis notre 
peuple et vis-à-vis la couronne bri
tannique était tout simplement ad 
mirable.

Le Mail conclut d i particulier au 
général et condamne tout un corps 
pareeque quelques membres ont iso
lement fait des frasques ou causé 
des malheurs. Esl-ce logiqm 
juste ? Si nous voulions employer 
les mêmes poids doubles à 1 égard 
du clergé protestant Ton en verrait 
de belles.

Le Mail devrait plutôt ee réjouir 
de l’influence du curé : à elle re 
vient le mérite de résultats politi
ques et sociaux dont le Canada n’a 
eu et n’a qu’à se féliciter.

Un se trouve quelques fois très 
bien de Tinfiuence du clergé catho
lique. Plusieurs gouverneurs oui 
aimé à consulter des évêques cana 
diens sur des questions 2très déli« a- 
tes et très importantes. Nt derniè
rement on était content de trouve! 
à Londres, dans la pei 
dinal Manning, l’inflt 
res pour faire cesser la plus grande 
grève moderne.

Quand à l’ingérence du clergé 
dans les affaires pan ment tempo
relles, ou l’exagère II y a eu des 
cas isolés et l'épiscopat les à vite 
reprîmes.

On peut soutenir, sans aucun ris 
que. qu’il se fait moins de politique 
dans la chaire catholique que dans 

pulpit protestant.
Si ce n’est pas l’opinion du Mail 

nous pourrons le piouver parties 
faits aussi nombreux que récents. 
L’espace nous manque aujourd’hui.

et les étudiants.

L’honorable M. Flynn a présenté à la lé 
gislature de Québec 
sera bien accueilli, croyons-nou», car il y a

projet «le loi qui

pour but «le protéger la propriété et la vie 
Ce bill décrète donc que.des voyageur

lo Tous les convois «le chemins de fer
servant nu transport «les voyageurs devront 

autres pointsêtre amènes en gare ou 
d’arrêts, «le manière ù permettre de deseen.

plateforme, érigée àdre du w-agon sur 
chaque gare ou point d’arrêt.

2o Les bagage# «les voyageurs ne «levront 
pas être lancés ou jeté-s du wagon à bagages 
*ur la plateforme, mais il «levra être fourni 
«les moyens 
que le liagage qui n’est pas porté h bras, 
eoit «remporté sans dommages du wagon à 
bagages sur la plateforme.

appareils convenables pour

Le correspondant parlementaire de La 
Presse, dans sa dernière lettre, attire l'at
tention des ouvriers canadiens fiançais 
les agisseo eut# «le certains fanatiques ilans 
les bureaux publics. Noue avons maintes 
fois, nous-même, averti nos compatriote» 
des pièges qu’on leur tendait.

Voici ce que dit ce correspondant :
un imprimeur dugouver"“Ace propos,

nement a eu, l’autre jour, uu mot qui vaut 
** Nos ouvriers canadiens,

n-onne du car ► 
tenue nécessai-

un x'oliune 
disait-il, ne s’aperçoivent pas que leurs frè. 
res d’Ontario les “ vendent ” tous les jours, 
et qu'ils n’auront de repos que le jour où ils 
auront ruiné l’industrie de Montréal e» des 
antres villes où les ouvriers “ canadiens ’ 
sont à la tête du travail 
continuait-il, les menaces de grève sont 
venues de ces “ oiseaux de passage ” qui 

arrivaient de Toronto surtout. Ils

«* Voyez ici

sont jaloux de nous, parce que c’est un des 
nôtres qui conduit l’imprimerie du gouver. 
nement, et ils préfèrent voir l'établissement 
tomber plutôt que de le voir conduit par uu
“ Canadien, ”

lu
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IOFISS INRFLUES FONDS DE BANQUEROUTE PETITE GAZETTECHAMBRE DES COMMUNES diene pour engager le gouvernement du 
Dominion à User les arbreset les arbrisseaux 
qui sont aujourd'hui admis eu franchise 
dans les deux pays. Si le ministre des tinan. 
ces canadien met ce programme à exécution. 
M. Baker déposera immédiatement le bill de 
représailles qu’il a présenté il y a nn an.

“ Il est tout probable qu'on imp-wera un 
droit d'un ventin par livre 
frais, admis maintenant en franchise 
pêcheurs du Massachusetts disent que les 
pêcheurs canadiens reçoivent des primes du 
gouvernement du Dominion, et que, depui 
qne les Eta,s-Uuis ont enlevé les droits su,, 
le poisson frais, les Canadiens ont invent, 
le système de réfrigérateurs et autres procé
dés par lesquels on conserve longtemps le 
poisson à l’état frais, quoiqu’il ne soit pas 
frais dans le sens voulu par le tarif des 
Etats-Unis. ’’

bibles et de trac/s : mais paraît bien que 
jusqu'à présent las résultats ne sont pas 
merveilleux. Aussi, le correspondant d’un 
journal protestant trouve il la plaisanterie 
un peu coûteuse, et suggère t-il d'autn s 
manières de dépenser avec fruit tan* d’ar-

PIGEONCrakeÈ Henrson
MAISON A LOI 
lïlAudré près .le h 
par mois 
iXniglas,

Ottawa 17 mars

SIR J. THOMPSON répondant à M. 
Choquette «lit que le gouvernement n'a pas 
l’ntention de changer la résidence des juges 
des districts de Montmagny et de Beauce.

M.C0L3Y dit en réponce à M.Rinfret que 
le gouvernement est à examiner s’il convien
drait de placer un phare flottant en face de 
l’église Ste Croix.

M. HAGtiART déclare que le gouverne
ment n’a pas l'intention de réduire le taux 
d’enregistrement des lettres

M. DENDXEY répondant à M. Dos- 
saint dit que M. P. R. A. Bélanger a été 
employé pour le gouvernement à faire des 
arpentages.

M. MCMILLAN (Huron) propose que les 
engrais artificiels soient placés sur la liste 
de» articles admis eu franchise. Cette mo 
lion est rejetée sur division.

La chambre reprend ensuite la discussion 
sur la motion do M. Eisenhauer demandant 
d’augmenter le bonus accordé aux pécheurs.

L'affaire Rykkkt

La chambre reprend le débat ajourné sur 
1’affair.1 Rykert.

M. KIRKPATRICK n’entreprend pas de 
justifier M. Rykert de la conduite qu’on 
l’accuse d’avoir tenue ; mais il ne faut pas 
le condamner avant d’avoir bien examiné 
toute la question.

Ce représentant propose de référer cette 
affaire au comité des privilèges et élections 
pour qu’il soit prouvé si ces lettres ont été 
écrites par M • Rykert.

M. MITCHELL" appuie la motion de M. 
Kirkpatrick. Il est d avis qu’il faut donner 
à tout un chacun l’occasion de se défendre 
avant qu’on puisse le condamner 
est grave et l’adoption de la nioth» de Sir 
Cartwright, équivaudrait à une expulsion 
de M. Rykert de la chambre. Il faut donc 
donner à l’accusé les moyens de 
Vaccination porté» outr ui.

’ERau numéro 64, rue St 
la ruv Sussex. Loyer »lu 

S'adresser à V. A), $60,000 rie chaussures <lc toutes sor
ites sont maintenant vendues aux prix 
d’encan.
VENEZ _A_ B02ST2STE HEURE:

) ET OUEBEO
JTTAWA s, sans taxes.

, 59 rue Spark*.PIGEONJohn J. MacCrakea

l«« numéro 390 et lo numéro 392 lue St 
André à SO par mois, pat .le taxes. S’adree- 

au numéro 402, même bloc.

F. Henderson. Le président Gonipcrs a lancé nn appej 
aux membres -le la Federation Am 
du Travail, en fait, aux travailleurs de toute

le poisson
W. WARD,
3AT ETC

l.< -

l’Amérique, demandant aux unions de taxer 
leurs membres d une contribution de 10 et», 
dans l'evantnalité d’un4 GIE,

TERRE A VENDRE. 50 acres de terre du 
I lot numéro 20, aboutant A la rivièro 

Ottawa dans le township Gloucester, et 
constituant le front de Vautiienne ferme 
Slu-a à trois milles d’Ottawa, sur le chemin 
«le Montréal.

U y a sur le lot une très lionne maison en 
Ihmh très bien située et faisant face k la têt» 
de Kelt v Island.

t est une des meilleures tartes dans le 
comté, l’ermee de paiement faciles. S’ad

ROBERT CUMMINGS, Cummings

BROWN, EDMONDSON & Oie.,aflit à propos desÎARIO CHAMBERS Ottiw huit heures de travail qui doivent common 
cer le 1 mai 1890, selon la décision de la 
convention de St Loui-&ROUTHIF.R, I-a circulaire ex
prima l’avis que la règle des hait heures sera 
acceptée sans peine par beaucoup de ceux 
qui emploient des travailleurs.

©1 IRTTE EIDEAU.RUE RIDEAUl*, Molaire, ele.

669 Rue Susse*
e Rideau, Ottawa, Ont.) NOW Kl. HOTKI.

avantageusement connu 
•t des citoyens d’Ottawa

à son nouvel hôtel sur la rue 
fois connu sou# le nomade Rf.h

t situé dans la 
ni chauffe,

PRIX DES MARCHES Bridge

sr srgr
dresser il ce but

PR FL ARTS M. O. G rat ton, si

NOUVELLES LOCALESavec avantage spécial à du public voyage 
on général, vient 

ralliesL'honorable D. Dou/My <le faire desPRE ARTS OTTAWAM. J. ROUTHIER eonsid.
-Lady Stanley s'embarquera pour l'An

gleterre, le 26 courant, mais elle reviendra à 
temps pour recevoir le due «le Counaugh , 
au mois do 

—Les diveirt bataillons de Montréal, ont 
eu ..ne entrevu avec Sir À. I*. Caron, afin 
de lui demauder de faire paver leur Salle 
d'E.xercicee en asphalte.

—L’honorable M. Dougherty a visité au- 
jo rd'hui le couvent dit S.ieré C.eur, rue Ri 
d au, et l’Uuiversité d'Ott

PR* LART SRMAN, LL.B.,
Kr de L. A. Olivier)
’ttfur, Noiaire, Etc.

BUREAU—

La «ointe A l'Op ra
La traditiou qui exige .pie le jour de laSt. 

Patrice soit pluvieux ou neigeux, a été mise 
à néant hier et nos compatriotes 
d'orrigine irlandaise n’ont eu qu’il se louer 
de la température.

L'amour de la mère patrie, aussi ardent 
chez les fils d’Erin que chez les descendants 
des Gaulois, se mauPeste toujours à l’occasi
on de la fête patronale de St. Patrice, La ma
nifestation n’est pas seulement locale, mais 
dans tous les pays du monde où il y a des 
Irlandais on fête la St. Patrice.

Les 1 rlandais, d’Ottawa ne restent jamai8 
en arrière lorsqu’il s'agi*, d’ailitiupr leur pa
triotisme, et hier, ils se sont montrés 
me toujours enthousiastes- Nous avons 
donné, déjà, les détails de la première 
parti., de la journée, 
complétons le compte

loi salle l'opéra était trop petite

ceux qui auraient désiré entendre le 
grand orateur Américan, l'honorable 
Daniel Dougherty.
• Son Excellence le Gouverneur Génétal. 
Sa Grace Monseigneur Duhamel, et plusieurs 
dignitaires (le l’Université d’Ottawa occu
paient les loges particulières.

I."honorable M. Dougherty est un bon 
d’environ 60 ans, de haute stature et d 
figure imposante.

Il a commencé son discours en souhaitant 
que des sentiments <1 amitié de religion et de 
fraternité unissent deux peuples qui ne sont 
séparés que par une ligne imaginaire, le peu
ple canadien et le peuple américain. Puia 
parlant de la fête dn jour, il a eu des accents 
de finale eloquence lorsqu’il a appelé de 
tous ses vœux la tin .les maux de l’Irlande 
et le jour béni oit le peuple irlandais sera 
blire, propère et heureux.

L'orateur a ensuite attaqué le sujet 
leque il avait promis de discourir : Les ora

teurs. Il a défini les qualités de la grand 
éloquence et fait 
ivérilahlt- orateur à la tribune ou dans la 
chaire.

i la partie .tiitraie 
de la ville, bien chauffé, et confortablement 
meublé pour recevoir des pensionnaires et 
les voyageurs de commerce.

mois sont en proportii 
On les obtiendra sur .1.

1st buvette .le l’hôtel est fournie des meil 
igareset liqueurs «tu il y a 
l la sali;1 de billard et .le 

nagée. I a'h 
atonligi

l es 
bitLes prix des marchés sont obtenus 

avec sont par notre rédacteur commer
cial sur le MARCHÉ BY

PREL RTS A VENDRE Un piano neuf sortant de la 
H manu facture Heintxmtui. ('otulirioiis faut
ive, s'adresser au bureau du Can,i,ta.

â VENDRE Un bon engin.les. coude-main 
n.le.1 vite veaux vapeur et une chaudière 

S'adresser nu bureau du C'u.

PUE LA TS sont très raisonnables $1,00 par 
r seulement pour les hôtes U'm|H)raires. 

mr pension il la semaine ou au 
m Iteaucoup plus bas.

N08 lecteurs trouveront une foule de 
rensvigormente exacts en suivant notre 
rapport des marché-» quo noua faisons 
dai s le but de donner les meilleurs ren 
scgivuients.

ee Ktdeau et 8
OTTAWA, Ont

PSELA RTS ix p
)PRETER luPRELAR1S

cTAVISH & WYLD
ÜTEUloo, NOTAMES.
Spark Ottawa, 0.

L'hotkl Rnami.i.
C^D B. MacTavish Wm.Wyl

sur le mur 
tool est très 
sont civils,

liPRL LA RTSf ohé,
employésMARCHE DE DETAIL

F IN
A VIH AUX MttRKrt—Le '•Biron 

C\ de Mme Winslow ’ devrait toujours 
être employé quand les enfants font le ira 
dents. Il soulage intmeHatemoat les souf
france* de eus pauvres netit.4, produisant uo 
sommeil naturel, paisible, en faisant (ligna- / 
altre la douleur, et les «unes ehôruhuu 

s’éveil eut aussi •' brillant et fraie Su'uo 
bouton de rose.'’ t'e sirop est trés-agrèable 
au goût II apaise V.'niant, amollit ges gen 
cives, enlève toute d mleur, fait disparaître 
les eouflranoea intestinal..* .« t réglant la Ji- 
gestion, etuet le meilleur . mêle oonnnu 
contre la liarrhôo, soit qu'elle prorinune du 
la dentition ou d'autres causes. Vlugt-ciue 
eenls la b >uteille. Ayes confiance et do-
inamles le " Sirop oalmaut de Mue Wine-
'ow ut ae prene* aucune auirn nr.Snan.

PRE! A TS il al ma m

•ns son entre

courton < 
montré un si 
employés est

grand tact .lins 
sûr de réussir .1ï —Nous avons vu les trois médaillée .ont

PPE a ta s ms i lées chez M. Douce!, bijoutier, parVI 
nlon St Joseph de Hull, pour son pn sidtn, 

vive présidents, 
sin très nouveau etd’

g c»8 g Ct8 
.. 1(1 00 à 1 !,0ll 
.... 9 00à V, 0 

la tonne 10 00 à 11,001

Foin No. 1 la tonne..

lean & ttluncliei
OCA XQ
B«*re, Agent* ParlsoM» 
otaire», etc. etc.

Foin No. 2 la tonne. 
Foin prosedPIGEON >nt d un des- 

travail remarquable, 
E:lcs ne coûtent que cent piastres ce qu 
n'est pas cher quand ou en examine la beau 
té et la valeur.

Elles

I NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
Peaux vertes No. 1. 

*‘ “ No 2
** ** No. 3.

Suif foudu a livre

Aujourd'hui nous 
lu de la fête

5 00 fl 6 00 
'I 00 û 5 00 
il 00 A 3 00 
0 05 il 0 5 j

COIN DES RUES RIDEAU T NICHOLAS

$1.00 par jour
® Elgin, Ottjw Nos compagnies de voloivaii.s s 

peut de préparer une démonstration inili 
de la prochaine visite au Canada 

.lu duc de Connaught, mieux connu aux Ca
nadien sous le nom de Pria c Arthur.

CK DO KUSSKLL)

j.McLean. C,A.B.ancne.
contenir

repousser

Bœufs par 100 livres.......
Mouton..................................

Porc pur 100 livres.........
Saindoux ............................

'AUBIN, L.L.B
)UAT, Etc.

me Elgin, Ottawa

Salle do Billard, Salon .le Marblvreot Hos, 
I.iunnl an exè.4 CIE. .. 4 50 iX 6 00 

.. 0 08 A 0 09 

.. 0 09 iX 0 10 

.. 7 25 à 7 50 
. 0 11 à 0 12

A. B. MACDONALDC’est aujourd’hui que le .S uât doit dit- 
cuter le bill des orangistes.

M. LAURIER troive ridicu la prop si- 
tion de renvoyer laquestion devant le comté 
des privilèges et des élections, parccque le 
député de Lincoln n’est pas accusé d’avoir 
violé la loi sur l'indépendance électorale; 
mais bien de s'être rendu coupable d’ 
faute bien plus grave contre la morale pu
blique et l’honnêteté politique bien qu'il n’y 
ait pas de loi qui frappe les fautes de ce gen
re. M. Rykert a eu toute la latitude vou
lue pour produire sa défense, et il n’est pas 
nécessaire d’aller devant le comité des élec. 
tione pour lui fournil- occasion de produire 
une défense supplémentaire. Qu’il se dé
fende maintenant, s’il le peut, et la chambre 
acceptera cette défense.

M. WHITE (de Renfrew) dit que les dé
putés de la droite n'essaieront pas de 
ger leur honneur attaqué par l’opposition j 
en condamnant un de leurs pairs sans Ven
dre- Ce serait un moyen indigne d homme,, 
honorables. La chambre doit protection à 
l’accusé et l’affaire devra être renvoyée au 
comité des privilèges et élections.

M. AM YOT dit que l’on doit donner à 
M. Rykert l’occasion de mettre sa défense 
devant le comité des privilèges et elections.

M. PATTERSON ne croit pas qu’il soi 
nécessaire de référer cette affaire devant lo 
omité des privilèges et élections pour déci
der si la conduite de M. Rykert a été indi 
gne, corrompue et scandaleuse.

M. COLBY dit que la chambre ne défére
rait pas au comité le soin de se prononcer sur 
la motion de censure de Sir Cartwright, 
que son devoir sera de faire une enquê te 
1 authenticité des lettres et la vérité des faits 
qui y sont allégués. Et si le comité trouve 
que les allégations sont vraies tant pis pour 
l’accusé : mais ne lui refusons pas 1 occasion 
de produire la défense supplémentaire qu'il 
d.t être en mesure de produire.

M. BLAKE dit que les membres des com. 
mîmes sont appelés à agir comme juges dans 
cette affaire, et qu’ils doivent éloigner toute 
animosité de parti. Il n’est pas nécessaire 
de déférer l’affaire au comité des privilèges 
et élections, la chambre peut jugercile-même.

Sir JOHN THOMPSON dit que la seule 
manière rationnelle de procéder est de dé
férer la question au comité.
M. Rykert a déclaré qu’il avaitde nou
veaux documenta à produire et la chambre 
doit lui fournir l’occasion de les produire.
S il ne le fait pas, ou si ces documents ne 
justifient pas sa conduite, il en supportera la 
peine. Le gouvernement s’engage à faire 
peocéder le comité avec toute la célérité poa*

M. LAURIR se rallie à cette

1 I.K Uàl.knRK KN.'ANTKl'It I 
BAHII.iqVF.- Un triste accident est arrivé sur la ligne 

«lu chemin de fer, Canada et Atlantique, 
mercredi dernier, à la Station de Cisselman 
Un homme ivre, du uom de Beancliamp nu

Sa 9e à Dinu Fnicieue*

FISHER Vente A commission 
maison, propriétés imm.

Satisfaction garantie dans tous 
Ses 30 années d'exjiérioiioe le place à la 

tête des courtiers du la ville.
lai plus grande oonfideiico < 

toutes transactions.
Adresse, Bureau 17 rue Ri leau, *' 

Domicile 253 rue Nicholas

ih'iHi30 jolies i nombres ô coucher.
RUE RIDEAUolliciteur, Etc,

Chamber», Ottawa, O

Pa< DU1T8 hk la Ferme Une entrée prim e n o et deux entrees
P» v'«8-

pu se garer à temps d'un train qui lui a pas
Bturrc frais, pain U 20 à 0 25et l’a cOHpé en deux

— Le uenstable Tubman
ilmcrvéo dans

I Beurre frais, crémerie*.... U LM) ù 0 22 
Beurre en tinette. ...

Ncw-EdinCI Kclahôpur U lumlc e Hectrique mean.0 17 à U 20I burg, qui ; jest rompu 
l’autre j< ur en arrêtant

vaisseau sanguin
Oeufs fuis, la douz........... 0 20 iX 0 2;'
Ocufr m caisse.
Fromage..........

prisonnier, est

IJ état <le santé dangereuxk ifcPUiia

LLltiiTKlK, KTC
0 18 .X 0 19 
0 9 à U 11 61.00 PAR JOURi1 Nouol.tant l’oppposition du Séna . u 

Power le bill du Pont Jnterpiox in ial a sul 
sa troisième lecture hier au S 
rable M. Cleinow a défendu le bill et les in 

m p d'habileté.

MAISONS A VENDU! 
Ill King, Daly, Stewart 
Nicholas College Aven 
('umlie.diin.l, Wilhrod. 
Elgin, Fhirenei 
ray, CvIkii

Sur les ru. ■ 
•lore, Waller > 

nue, l.isgar, Cooper! 
Neville, Alioo, Ann, 

Chuivh, S l’a!rice, 
irg, X’niU, George, Rideau, eto 
S’adresser ù A. B. Macdonald

47 rue Rideau

II,..,
Blé NOUVEAU ST LAWRENCE HALLIIRKAU : —

!» Ilwmbtw, Ottawa.
L hono-

I)u Cautula 
Bld rouge d’hiver.. 
Bld Manitoba No. 1

La deiüande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 
noue avons cru, dans l'intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et noue 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que noua avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbs pour

foin des rues Hldemi el Nirliolà0 à 0 uo 
0 à 0 9(1 
U 93 û U 95

ércta de la cité avec buaueo
Kcm -relomcïsufl 4 fiüflmti L. LABERGE - - -PROPRIÊT IREIves so urs do l’Orphelinat si Joseph, sont 

heureuses d’offrir au public et aux Messieurs 
de l’Union St Joseph, l’cxpresdon .le leur 
bien sincère gratitude pour la jolie somme 
de trente trois piastres ot soixante contins 
qui vient de leur être remise, par M. Isidore 
Côté, trésorier de l’Union, en faveur des 
orphelins.

La prière <lc ces chers enfants, cette l>elle 
mont, r a

Bld du nord No 1 frosted 0 00 iX 0 00 
U t>8 à 1) 70 
0 ;9à U 31 
0 60 à 0 70 
0 40 à 0 50

SOLLICITEURS
r Supreme et le Parlement VENDRE 

Alto 
bureau
A Deux cott 

, Ville Centrale, 
le poste1)

S’adresser a A. B. Macdonald, 
47 rue Rideau

minutes duni Mefcilft, (Maw,, Oïl, Fois, par mi not. 
Avoine,“ “ 
Seigle, “ “

la puissance d

CiF. H. Cbryslhb
Godfrxy Mais, a t-il ajouté, si la puissance de cct 

homme est grande, celle de la presse l’est 
encore plus, car l’orateur ne s adresse qv’ù 
quelques milliers d'auditeurs, cl ne pari0 
qu ’en certaines circonstances, tandis que la 
presse s adresse a des centaines de mille inj 
<lividas, et parle tous les jours de l'année.

M. Dougherty u terminé sa conférence 
imitation .le la manière de

II’

* CODE â VENERE. Une boulangerie do premtè 
ft reclasse, lionne résidence. n-iniscH, éta 
bins etc, conditions facile*

8'adresscr A A. B. Macdonald ' 
47 nie Rideau

J Gb.unk kt Farines
k>llleltears, Eté.,
î, «OU SPAUKS
l’Hôtel BuEsell.

■ETABLIES AU l»g
Patente.......... ............
Américaine...................
Straighl roller..............

Superfine........................
Porto de boulangerie. 

•‘ américaine.........

.. 5 00 à 5 16 

.. 5 90 à 6 00 
.. 4 70 à 4 80 
. 4 40 à 4 60 
.. 3 45 à 3 50 
.. 4 75 û 4 90 
.. 4 G5 iX 4 90

et unique monnaie du pauvre
jour, n'en doutons pas, vers le trône 

eruel, pour puiser dans les trésors eé 
lestes, les grâces que le divin maître sc plait

VEt. No 21 Eue York, près de la rue Sussex
----- PAR LE------

deSU.y * Snow AVIS. Si voue désirez vendre par 
H votre ménage,d’une manière avants 
adressez vous à A. B. Macdonald.

Knuanlcur de sa IV

à répandre sur les bienfaiteurs de 
vres petit* êtres abandonnés, au seuil île la 

terribles étreintes de la misère.
STROUD & FRERES i ■

!_____ A T. SNOW,g-
“v“ ‘nTil6i« <•

en donnant 
parler des grands c tteurs anglais tels que 
Gladstone, Lord .Stanley, Pitt, O’Connor et 
Beaconaliel.l.

la iesté, 
u RidesCAP WILLIAM McCAFFREÏ109 rue Kldean el 179 rue Sparke

(Communiqué)
avis a ceux qui soüWrênt 

de Rhumatisme
En Sac8 de la Ville

Par 190 lbs...........................  4 75 à 4 90
Farine d’avoine.........
Farine (l'avoine granulée. 4 50 n 4 70 

Vol villes et Uîbibbs

....... 0 G0 à 0 75
.... 0 40 ù 0 50

A R;ÎNDRI
échanger Un pis
toile, (i poêles de passage, 3 poides 

, 2 |Msdee imitation de chcmi 
rs h l’huile h la Nulle <1

(Autrefois hôtelier, rue Queen) u argent comptant on a 
le “ Prescott " 2 jim-lei

Sir John Thompson devait prononcer un 
discours à cette soirée, mais il avait envoyé 

une lettre d’excuse vu que 
lementaires l’appelaient à la Chambre des 
Communes. On a eu aussi des lettres 
d’excuse de la part de l’honorable M. Blake, 
de l’honorable M. Costigan, M. Laurier, M. 
Mercier et autres.

La partie musicale du programm 
très bien choisie, et a été exécutée a la per 
fection par nos meilleurs artistes.

& POWELL
oïl ici te on, Etc. devoirs par. .. 4 40 à 4 50 né,^ 2 ré

lRTKNBNTB

ei face de l'Hôtel fael
SUPHÊXK 1T LIS Je

ial
raint point de 

Klmmatismc 
bien réussi 
à le faire conn 

les détails s’adr 
J. B te. Lull

iflama-

ur.^M

soussigné ne • 
capable de guérir let 
toires et autre a 
place que
par tout le pays ; pour 
à moi PAR LETTRE
Rue Britan 

Je me ch

J'attire l’attentif des hommes <i|affairue 

et autres sur le fait que j’ai ouvert une 
ligne d’affaires à Commission k l’endroit ci- 
dessus désigné.

de 47 nie Rideau[S
Oies, la pièce........
l'ouïes, la pièce...
i anaid, le couple................. 0 Gti à 0 75
Pigeons, la douz-----

A VENDRE I). 
Billes pour tal 

Peintures, Ifm 
salle

tables de billards
Bu-

F. C. PowelL CapteSPrintemps " pool, chaises, 
salle de billards

S'adresser à A. B. Macdonald 
Kncanteur et agent d’iiinneiil

ia, Hull.
ai ge de toute corres|>omlanceLEM1BUX

, etc, Agent pour 
• ment et les Dé 
ls publics 
tue Hpaiks, Ottawa

Une prompte attention "sers accordée
toutes a Ou ires à moi confiée*.

3 00 à 3 75la Com Avis aux solliciteurs de 
licences

Dindes par couples.. 
Poulets par couples, 

a nards noirs............

.... 1 50 à 3 OU
.... 0 OU à 0 75
.... 0 70 à 0 80

0 00 à 0 00
0 40 à 0 50
........  05 00
0 25 à 0 30

... 0 15 à U 25

... 0 20 à 0 25

... 0 00 à 0 00

... 0 49 à 0 50

... 0 00 à 0 00

des 
i leNOÜVBLLBSGBHKRALES--- <0<»0”--- Produits de toutes Especes, Fruits

ETC., ETO.On (lit que le chemiu de fer Régina et l^ic 
Long sera prolongé jusqu’à Battleford cet 
automne.

Les travaux au canal Sault Ste Marie 
vont commencer sous peu.

â VIS. - Ni vous avez quolqu'ohje 
fl pour argent comptant ou a échangé* lain 
scz votre adresse chez A. B. Macdonald.

Lots de ville a vendre au
VILLAGE DE( LARKSTON mr
St Patrice. On y a bâti 40 mais.
dernière. Terme* de paiement faciles 
térêt calculé à 6 par cent. S'adresser à 
M. Clarke, Chriclon Lodge, New-Edinbu 
ou à Nap. Moreau, ('Jui kston

ULIE.N J’offre mes sincères remerciements 
aux dames qui patronisent un éta
blissement. J’offre ces remercie-

Toute personne désir 
ccnce d'auberge ou de magasin peu 
commençant le 1er Mai 1N90 doit 
sa demamle devant l'Inspec 
le 1er jour d'avril prochain, 
qui ne seront pas produites 
flervnt pas considérées. On peut se procurer 
des formules imprimées an bureau de l'in»" 
peeteur des licenses à l’hôtel 

Heures de ‘ 
tous les joli rs <i 

Ou demande 
découvrir ceux qui ven

ant obtenir
ir l’année

t à vomir»Bécassines, la douz.
A Capt. W. IVlcCAFFREYtir PATRICE Perdrix, ia jiairc...................

Betteraves, le p .nier..........
Carottes, panier.....................
Panais, le paquet 
Derail le panier..
Uadis, le paquet., 

i hicorée, la douz..
Asperges.................
Haricots vert* le panier... 0 00 à 0 00 

.............. 0 00 à 0 05

produire 
cteur le ou avant 

ear toutes celles 
a cette date ne

PSiNTRS
«AT*. UK,
f üLANCHISlEUR.

47
ments aux dames d’Ottawa, et des 
environs et à mes amis en général 

pour le support généreux qu'il 
m’ont donné. J’ai fait beaucoup plus 
d’affaires sur cette petite rue de 
derrière, appelée la rue Wellington, 
que j’en ai fait sur la lue Sparks 
pendant mes meilleures années. Mes 

profits étaient plus petits, mais j’ai 

vendu plus, et mes dépenses pour 

loyer sont beaucoup miondres 

Maintenant j’ai pris pour motto 
d’augmenter mon Stock, aussi bien 
simon mieux acheté que dans le 

Je veux encore prendre de

< Les Canadiens-français de Kingston doi- 
resolution de ACHETEZ ès du faon(

le ville, 
vau de 10 heures a midi

vent se réunir .et adopter 
félicitations à l’honorable M. Mercier pour 
le <lon de $10,000 de l’université de Toron"

lté avec soin et i.rom» 
tituda

|b<le Le Home Comfort

MACHINE A LAVERective* privés 
dent de la I;loissoii135 rueWellingto.

vente des corsets lits 
l et actres ge ires. 
'ejiixmé sur

opinion
et toute l’affaire est renvoyée devant le co- Le comité chargé de recueillir les 

criptions poar la bibliothèque de l'Universi
té de Toronto, fait de grands progrès. Jus. 
qu’à présent il a reçu $32,000, sans compter 
les dons de livres de valeur envoyés tous les 

Au nombre des dons en argent reçus

JOHN O’REILLY.
Inspecteur.

Nous av ns e » bêlé lo droit d 
l ilamouse ma b. ne à laver,
Gudrai. Nous sommes maint rant prêt* 

vi ndre r.t-s machines à condition* -le 
pal’ ment* très facile*. Achetez :e Tordeut 
Standard c’est e meilleur Noue solliciter # 

une vifc.ie à noire, manu- 
nos salles de vente No. 85 el 

e York, Oltawa.

patente, fi
de Joseph Quand vous allez a Montreal 

rendez vous a l’hotel Richelieu 
le seul hotel de premiere classe 
dans le centre de la ville tenu 
sur le plan Européen et Améri
cain. J. B. Duiocher, Pro prie-

mité des privilèges et élections.
A minuit la chambre s’ajourne.

Pois verts.
commande Ottawa, Mars 1890. U 04 à 0 06Choufleurs, la pièce.

Céleri, la douz.....................  0 30 à 0 40
Ail, la trvHsc......................... 0 12 à 0 15

0 30 à 0 35

«LINS V35
plet d’articles de mode 
rue Wellington, Ottawa

rtRaiGA.M-
B SAN1TA1BK 
mnandé pour le nowg 
ls fie chauffage.
yon. OTTAWA

ROBINSON & IIImpôts sur les produits canadiens
en est un de $1,000 de la part de Sir Donald

respectueusement 
taetmv et à 
87 sur a ru

GBAIHÊTI1 RH et FLEUR 1ST T'-mates, lo paniei
Marchands de route emencee, |ar dln'.è r 

et potagères, booqne e de fleurs, pi antes 
tontes sortes d’ouvra r en fleurs p> nr cér 

de mariage <» i nterremeel.
Pieuviere, la douz.......
Poules de Prairies........ .
Lièvres, la paire...........

Ohoux, la douzaine.......

.. 0 00 à 0 00

..................à .............

•• 0 35 à 0 40 

,. 0 55 à 0 75 

,. 2 00 à 2 50

Une dépêche de Washington annonce la 
nouvelle suivante : agonie*M. Adam Brown a reçu de Sir Charles 

Tupper un témoignage honoraire de la Socié. 
té Royale Humanitaire et signé par le duc 
d’Argyle. Ce témoignage 
jeune marin nomme Albert Ebeubeck, 
dant à Kespeler et qui, le 26 aoûtderniei, 
a sauvé la vie à Mlle Rebecca Heath, qui 
était dans
à Port Dower. M. Brownduit présenter lui 
même ce témoignage à quelque jour* 
venable*.

Il y a en Floride 10,000 cultivateurs d’o
ranges; les terrains mis eu cette culture re
présentent 100,000 acres et le capital qui y 
est investi ee monte de £60,000,000 à £75, 
000,000. 11 y a trois ans, la production s’é
leva à 1,250,000 boîtes; il y a deux ans, à 
2,100,000; et l’année dernière, à 2,500,000. 
La récolte de 1890 sera, d’après les estima
tions, auderaus de 4 000,000 boites.

T.R.SHEAetfils LA COMPAGNIE“ Le comité des voies et moyens de la 
chambre des représentants, dont M. McKin. 
ley est président, est 
ner son travail sur la révision du tarif Lee 
point suivants intéresseront tans doute les 
Canadiens :

“ Le droit sur l’orge, qui est maintenant 
de 10 centins, 
centins, c’est-à-dire qu’il sera égal à celu 
sur le blé.

“ Le droit sur le malt sera augmented® 
20 à 35 ou 40 centins par minot de 40 livres

“ Le droit sur le foin sera probablement 
porté de $2 à $4 la tonne.

“ Les pommes, les pois et les fèves subi, 
ront aussi certaines modifications dans le 
but de protéger davantage les producteur* 
américains.

“ Le droit sur les patates sera élevé tout 
probablement de 15 à 25 centins le minot.

“ Les œufs, admis aujourd'hui en fian" 
chise, seront taxés de 5 centins la douzaine 

Les peaux, admis en franchise, eeron^ 
taxées de 10 centins ad valorem.

“On exerce une forte pression sur le 
comité pour l’engager à augmenter l'impôt 
sur le houblon, qui est maintenant taxé dé 
huit centins par livre. Les cultivateurs de 
l'état de New-York favorisent ce projet, 
mais les brasseurs de l’ouest le combattent

Î8 8hf Rldsi v htlsws Uni
est destiné à un I)E

plus petits profita et vendre d'avan 
tage. J’invite donc toutes mes 
anciennes pratiques à venir profiter 
des bargains du printemps que je 
leur offre Chapeaux garnis, pas 
garnis, vêtements de dessous. Venez 
faire une visite au magasin fameux

le psint de termi-j Oignons, le bariligeab demandes parloir

i q:.e chaque penonne co-q« cct:ni, ikcci ituuv Icn-Me arec *iit ',,d-
:-h .k'vaiii A esaaswde faire il.- »er., I mi r w-tiseiee l üutm-nw caialuifuc

"WiSÈ
iSsasSdUts:

|£SSm|
v«..'.e dans toute» ki (MKlei. verre français
tetHïrrar

S3rK

THEFERRONNERIES^5fiWAKT
cial et ingénieur civil, 
le la pharmacie Mao 
LLIN3TUN, Ottawa.

le panier............... 0 25 à 0 30
0 i0 àste Navets, I» poche.

3D S BCTT3SrO?BK
1 Qualités No. I de 
go, d’Assam, deHysoi 
choisis fie thés siqs ricurs

EN GROS ET EN DETAIL.

106 Rue Rideau 106

Hunter Tea C mpany

danger imminent de se noyei
Légumes

Pommes de terre, le rac .. 0 GO à 0 65 

Bécasses. U daire................... 1 00 à p 12

L’une des plus anciennes malwon* corn mer 
claies de la vallée de l'Ottawa et de* mieux 
qualifiée» non* le rapport de* bas prix de I» 
localité de* articles olfhrt* en vente;

thé-s des Ja 
r et autres

pon, dn Con 
i échantillon*

probablement élevé à 20

LUS 4 BUN^Iir rs ^

McDougall & CuznerOti'ATS
■twwra, AffMii Parle 

Ele.. Ele.

ÏLG1N, OTTAVGa

h VOIT I RK lll-EKFAXTN 
<ir*»Ue eonslcnnllnn vennnf

K7So55,r.',;.-.-:r1s;.r "•
T. W. tlRRIElI

é.
sritmiiH Enseigne de la grosse.Tarrl*reL%,S

«D’UN SEUL PRIX au numéro
- magasinb;-.

TUE SUSSEX ET DUKE. CHAUDIERE
23-11-87-88

318 RUE WELLINGTONJTHIER, B. A. Su, 
T INGENIEUR CIVIL , 
dalfe, Ottawa.

asthme

CIGARETTES INDIENNES L’EVENEMENTN.B. J’ai maintenant des cen
taines de jolis Chapeaux de prin

temps à des prix très bas. Ayez 
en un pour les fêtes de Pâques.

sifARM ranrcA
à C », Phtrrotonns â Ptrlt 

coi r-nnns poor com- 
■'■x Ion. la ton* 
e. . ïisomtile.

pSneiSoîe m. pe.,, ™e(” 
montre durera U.uii: voire 
••e. Vett votre drrm*re 

l’avoir une nxuit re
immtsps£Pis.iz

ni. ri'SSSjt

a» •D’après le Canadian Manufacturer, de 
Toronto. " le pont qui va être construit à 
Montréal sur le St Laurent, jusqn’à Lon 
gueuil, coûtera environ $3.000,000. Il sera 
construit d’après le système du grand pont 
Frith of Forth, aura une double chaussée < t, 
un double trottoir. Les locomotives ne pas
seront pas sur ce pent mais le* chars le tra
verseront an moyen d nn cable en fil le fer. 
L’arche sur le chenal aura 1,500 pieds.

Les sociétés bibliques ont voté un crédit 
“ M. Baker, représentant de Rochester fie 75,000 dollars pour l’évangélisation des 

an Congrès, surveille avec beaucoup d’inté- canadiens-frauçais ! C'est une somme
rit le mouvement qui ee fait parmi lee Cans ronde ; il y a de quoi payer beaucoup .le

FORD & SCHARF Edmond MAGNIER
Directeur - Rédacteur en Cttef

ITALIEN»

•3 û. S° Prov

B GAGNON donne 1» 
a d’un RBMBDB SAU-

242,244, et 246, Bue Dalhousie.auverte importante pour 
wuure. Tout le monde

IO, BOULEVARD DES

ABONNEMENTS :
b -wtims par an

RRESPONDANCESeTRANQZRES I-
PRiMAB NOUVELLE3.

journal Politique et Littéraire du Matin
PRINCIPAUX Collaborateurs : Auréüeri Scholl I. 
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Taisez-vous Allez-vous-en Lais
sez moi Je tiens toute l’affiere. 
Revenez.. Attendez done.il me ‘au 
dra dix jours pour réunir toutes 
les preuves , c’est aujourd’hui 
jr»udi ; revenez de samedi en huit, 
à la même heme ; je vous dirai 
tout.

ment grave, et dès le début, vous 
fai*Y, comprendre, qu'il voua 

est désagréable d’en parler ; je 
m-- retire.

Le général sonna.
Le v:eux serviteur parut.
—B.ij.viste, d't M. de Bêcourt, 

q-’and M. Le ira çois que voilà se 
présentera ici, tu mi rendras les 
honn mrs milit

L’HOTEL • CUSHING

M. Lefrançois se retira intrigué 
au dernier point.

—Où va-t-il, que va-t-il faire? 
se disait-il.Que va s-je encore ap
prendre? Ne sui-.-j> donc pas nu 
bout de mon tris e voyage de dé- i 
rouvertes? Comment M. 'l'Hum- , 
bart serait aussi un malho.mête 
homme!
général se trompe!

Le lieutenant entra chez lui, 
harassé de fatigue. !) -puis e œa-
t n il n’avait pas eu une minu e .
de tranquillité. S m é prit »vait ([ijj y P|j|)|ic E btüé il
été cons'ament en éveil son corps 
en mouv ment. Il se mit au lit 
et 11e tarda pas à ’end -rmir, suc
combant à la lassit de

C’est un des dons de la jeunes-e
de pouvoir puiser dans le som- estimations fouiinies sitr demand 
meildes forces e; une énergie 

ouvelles.
au petit jour, M. Lefrançois se 

leva tout r.'gai lia di et prêt à en’ 
trer d * nouveau en camp igné.

Puis tendant la main au lieu

Tou. hcz là, jeune h mme,
vous êtes un brave et vous avez
du cœur.

Le vieux Baptiste écarq ni liait 
démesurément. La Dieu veuil'e que leses yeux 

maivère d’ôtre de so i mait re lui
paraissait tellement anormale, 
qu’il restait la au port d’armes.

Eh biendouche béante, ahuri 
mille tonnerr. s, er a M. de Bê- 
couri vas-tu pieudre; racine là, 
maintenant.

B p is e terrifié fit demi-tou: à 
gauche et disparut sans soulll -r 
moi; mais il reprit sa revanche 
dans l’antii hatnbre où il sacra de 
la belle manière.

Bien qu’il eut été préparé à 
des surprises d’originalité chez 
le général, M.Lefr. nçois ne la s- 
s .it pas que d’être étonné; il at
tendait les événements, ne sa-

Tapiaseriee, Peintures Huiles, etc.

icritmlr* vitre»
(Pinte «Iim»)

de chwwltJe mme le*

JOHN SHEPHERD 
337. Hue Rideau, Ottawa

I es maladies de toute nature, parti- 
I* culièremcnt les affections nerveu- 

l’épilepsie, les maux d'es
nts d’oreilles, les osa 
i mau xde tête, 1 

les

RSSE
{A continuer)

Ichant trop que pens r.
Le mouvement sympathiq 

dv.M. de Bécouri était très réel.
Quand Batiste fut parti, le.gé

néral dit:
Vous êtes le prêtai -r olfi i :r 

qui m’ait tenu têt- , monsi ur 
Lefrai çAs. Jv ne ou'lcraipisj 
Vous êtes un homme,
Comptez sur moi
causons comme de vieux amis... TTfl PiCl n A H 11 il

Voulez von* savoir ce que je U II 1 IdllU d Uil

pense de M. d’Humbart? Je v iv • rvi rxfl svv>r\
ai dit :C est un gre lin; j ai en tort JjilX lllUUvl “• 
ï'-erco que vous le croyez un
h rnnête homme. Au fait, il n’ai PfillP mllQ ATÏi-
paedû \ous dire, lorsqu’il s’,st ! 1UU1 [J1U3 aill

srs.’s.vr &£ : pies Information «ea-g____ „
me pre ndre. , *

M.in général je voua en supplie j g ctClP6SS6P RU

no .os corn es Bras

York et Dalhousie

lgies,bourdonnemei 
lu surdité, les 
ne, lu chlorose et 
infailliblement guéris par ne 
méthode rationnelle. Par i 
quatre semaines nous avons obtenu les 
succès les plus merveilleux dans des cas 
d’asthme et d'affections pulm 

de nous adresser en plein 
les descriptions détaille 

maladies en y adjoigna 
d'affranchissement pour la 
OfBcin “HYG1EA” à Hambourg I

migrai - 
paralysies sontA VENDRE onaires.

fiance
"fl

A présent, réponse

1 Pmm®
plet aux p'us ha* 
t garanti tel qu’on

IJn assortiment com 
prix. Chaqu 
le représente

o article es
on l'arg.-nt vous s ra 
mon ires avec soin ei 

H NORKZ
de

CHEMIN DE FERest mort» je veux la wng r... 
Je sais sûr que le meurtrier 
n’est pas M. d’Humbart par les 
raisons que je vous ai expo
sées.

Et qui vous a dit qu’il a tué sa 
femuie.
Si vous ne le dites pas positive- I 

meut vous laissez suppose, qu’il 
est capable d’un crime aus&i hor, 
rible.

Ah! danoi!...

INTERCOLONIAL
directe, entre l’Ouest et t > ?s ha 

prints du Bas tu St Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province do Québec; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la Nou
velle-Ecosse, l’Ilo du Prince Edouard, 'e 
Cap Breton, les i’es de la Madeleine, 
Terr* nenve.et St Pierre.

La Route

vr -Trfuuuibë
E'taoignant convenablement son 
EL corps, chacii'i lient jouir d’une 

bonne sauté et atteindre une hcurcuc 
vieillesse. La plupart des maladies 

mont du sang, c’est donc le de- 
plus sacré de chacun d’on 

veiller le fonctionnement. A la suite 
de recherches consciencieuses et grâce 
à une longue expérience nous avons 
réussi â composer des remèdes propres 
â purifier et à fortifier le sang d'une 
manière silre, prompte, à l'abri de tou 
tes suites fâcheuses et à conserver â la 
circulation sa marche régulière. Notre 
méthode curative est reconnue comme 
excellente et a été distinguée à plu
sieurs reprises par des récompenses ho
norifiques. Nous traitons tou-' 
avec succès (sans mercure) cor,, 
maladies provenant du sang eorron 
les tristes suites d'habitudes 
en outre les états de faiblesse, les 
ladies de la peau, les plaies mê 
plus invétérées, les dartres, la ch 
cheveux, la goutte et les rhum 
ainsi que toutes les maladies de 
Par notre méthode spéciale nous élimi 
nous sans difficultés le ver solitaire, 
même chez les enfants, dans l'espace 
d’udo heure. A l’aide de nos banda 
ges, confectionnes d'après lus pro 
les plus nouveaux, et grâce à un traite
ment topique les personnes affectées île 
hernies arrivent à une guérison lente 
mais assurée. Nous acceptons toute 
lettre confidentielle contenant la «les 
cription détaillée de la maladie et ac 

npugnée d’un timbre d’affranchisse 
nt pour la réponse 
Officin “Hygiea” à Hambourg I 

(Allemagne.)

ittent Montras.1 
hes excep 

lion de tous ces 
de chars, en 30

Les trains exp-cas qui 
Halifax, tous es jours (d 
et se rendent a desnt

changementpoints, sans

Les trains ex 
sont dans ces 
ment éclairés

M us, pour parer ainsi vous 
;iv des preuves de sa seé'éra-

proviei
as de l’Intercolomal qui 

sont brillant- 
par i électricité et chauffés par 

la vapeur «le la locomotive. Tout cela donne 
beaucoup «l’avantagea, do confort et de sû
reté aux voyageurs.

Les nouveaux et élégants trains express, 
ceux «le jour et ceux «1e nuit w diligent aux 
mômes end

rections
réleetrio"Des preuves! des preuves 

Vous êtes liait* mon cher en
fant. ce que vous croyez 
que les bandits de cette fore - 
laissent trainer des preuves der
rière eux! Tenez, j’ i vécu ins - 
meoiênt pendant dix ans aveu le 
lOuite de Be. tillon. Tant qu’il 
a eu son lils il a é é l’homme le 
plus heureux du monde. Il vi
vait la gem- nt, laissait loutceux 
qui l’en ouraientse goberger et 
faire leur pelote... Le pauvre 
Kaoul mort il est resté à la mer
ci de co'latéraux cupides qui a - 
feudaient su mort avec iinpati- 

II en avait deux en vue:

K KM BT 1»KS MALLES 
VROPÉENNK

LUISE DES PASSAGE
Canadiknnk-E 

Les passagers pour la <1 ramie Bretagne ou 
Continent, quittant Montréal le vernire

nt à temps samedi pour 
r destiné , transport deE matin arriva

prendre le vapeur 
la malle, à Halifax.

L'attention des expéditeurs se porte di
rectement sur les grandes facilités offertes 
p.ir lo train pour le transport de la fleur et 
en général «le toutes 1m marchandises à des
tination des Provinces de l'Est et «le Terre- 

x portât ion des grains 
«liés aux marchés de

,"E

ir l’ene aussi pot 
des produite

d’Humbart et M. de Veindel. 
L’appétit de ce dernier était si 
imu odêré que sur mes con eils 
Bertillon le mit à la porte; mais 

fut cette

mations concernant e 
russer à

G. W. ROBISON, agent pour les passa
gers et le fret «le l’Est, 1364 Ruc 
Saint-Jacques, Montréal 

E. KING, agent «les billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

,1). POTTING ER,
Surintendant-Général 

min de Fer, "1 
889./

billets et ti 
e passage s'et 1

il me disait apres avoir 
exécution; “ J • ne mourrai pus 
dans mon lit. ” Il vonlai' pour 
éviter uumalhenr m’instituer par 
testament son héritier universel 
Je refusai et j’ us tort < ar la tris 
te piévision de mon pauvre ami 
ne s est que tropiéalisé 
mort, vous savez omment, ren
versé par un cheval... Oh te fut 

belle course à l’hvritage! 
D’Humbart était sur lotei-tameut 
du pauvre comte ; il eut tout le 
magot.

Bien à dire à cela; 
l'ali* ire commence a me paraître 
1 niche c’est lorsque j"ai su que 
M Viendel était devenu l’ami in
time de M d’Humbart.

Ça ce n’est pas naturel. Il y a 
huit ans que le comte de Bertil- 
lion^est mort ; il y a huit aus que 
je cherche la soluii n d ce pro
blème............je le la trouverai et
vous m’y aider» rez. Voyons la 
franchement qui croyez-vous 
qui ait tué Mme d’Humb trt?....

Vous êtes un homme, répondez 
moi comme un homme..............

— Pour ne pus pr longer cette 
dirai

Bureau <lu Che 
Moncton, N. B. 14 Nov., 1

" v!:: / V-'lî

GCHJ4GO€GD$l5iment geneaü
y 35 ANS DE SUCCES

Il est

Seul Topique
remplaçant le 
Feu sans dou
leur ni chûtc du 
poil. — Guérison 
rapide et sûre 
dCS Ilot te 
Foui m re», 

Molettes. Vessigous Eng 
es jambes. Snros. Eparvin

Ph|eGÊNEAH, 275. rue St-Koaoré,Paris
OOtKHWK-flOO

ci râBKuii i

CHEMIN DE FER

â» CANADA ATLAN1IC"
mais où ts, : 

tsdNOUVEAU SERVICE RAPIDE
ET

LA VOIE LA PLUS COURTE
: Wi ls'oi^y

Les convole partiront de 1» garade rue Elgin 
comme sait

n nn A M l kxpressdemont-
d.Uu l\. III. REAL rapide n’arrêtant 

Vasselman et Alexandria entre Ottawa 
Coteau, arrive à Montréal à 12.15, se 

cc le trains du Grand Tronc pour

A *
g3£.—..

et* le
reli
l’Est et le

L’EXPRESS DE MONT 
REAL5.00 P. M. rapide n Arrêtant

ntre Ottaqu’à Cas tlman et à Alcxai 
wa et lv Coteau, a un char r 
rive h Montréal à 8.20, se roli 
«lu Vermont Central e 
pour tous les points à V

toir, et ar 
ant aux 

«lu Grand MALADIES DES ENFANTS

SI R3P de RAIFORT IODÉ
4>GRIMAUI»TXC'«,HiirawMâr»ri»

cruelle enquête, je vous 
tout de suite qui je soupçonne: 
c'est M. de’Vein del.

Le lieutenant exposa au géné
ral sur quelle donnée il se fondait 
il parla de l’association de M. de 
Ve ndel avec la tiaint-Glandens ; 
il tàt combien cette femme, per
due de réputati n, haïssait sa 
sœur; il montra laSaint-Gaudecs 
ayant sans doute excité m. Vein
del à détourner Mme d’Humbart 
des voies de 1 honneur, par suiie 
de quelles circonstances ce misé
rable avait Irappé, il ne se l’ex
pliquait pas encore 
lui prouvait que M 
avait été Vins ru ment d'un abo
minable et machiavélique pro- 
jet.

—a sagl interrompit le général |

'Est
L’EXPRESS DE BOSTON 
et NEW-YORK (passant 

par le Coteau et le nouveau pont en acier ) 
pour Rouses l'oint, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous les points au sud, avec 
chars «lortoirs depuis Ottawa jaequà Boston 
et New-York. ( Ce troin arrête à toutes les 
stations entre Ottawa et Rouses Point.)

1.35 P. M.
•VSSTS%m-SSSS9St

mt’tdlti dee snfosfl pour rem,i/eeer / hull» 
ds fol* d» moru»»U»t’'}p »nt icorbul.qut

2tt5ssSi®eBq
rend iss enfants leu- «rigueur s t gaieté natu
relles C'eatnn admirable mélkament «wire 
les eroOlee de Uit et an extellenl t î-eratif

TRAIN LOCAL 
tontes les stations 
et se reliant 

uc pour tous

6.15 A. M. entreOt- 
au Céteau 

les points à
et le Cùtean, 
le Graml 'l'ro

On sc procure des billets, les lits et tous 
renseignements en s’adressant au bureau des 
billets, 24 rue Sparks, bloc de l’hôtel Rus 
sel, ou à la gare.
K. J. CHAMBERLIN- C. J. SMITH
Surintendant Général* Agen^t

SANTALoeHIOY
Pb«rœ*oi«n é P*rl*

FSFSStSSSB
plue troublea.

; mais tout 
de Veindel

général des

Ottawa, 3 mars 1890.
Le»Mtdkam-au d-deuMWUWimâ»»**'
4 imiirYi wUwi «ïeMW'Sh

FABRICANTS

PIANOS NI
Sont aussi agen 

pianos Cherk

et Haines, 

orgues haï 

Estey e

Grand as-or 

de se con le n 

variant de

Condition de p 
$10,00 par mois.

FABRIQUE: I

Salle de vei
61 RUE

DEPECHE

Proses d’une
Mon'real, 19 m 

dans la causu d'n 
de Li

1
lly Bley, act 

janvier, induit ni 
mée Louise Forg 

. dont les patents i 
** ville, Uni., de 

comme serve n e 
ensuit'* f>rceeà 
dr-banche. L'arc 
pa M. Po ri' r.

La p aignau'e 
ge! dé;

“Je me nome 
Forget. J • suis 
je tonnais Lilly 1 
de janvier demie:

Je demeurais ; 
liamson, journal 
L’accu iée est v< 
chez mon pat on 
je vou aïs m’en g 
liante m perme. 
mais lorsque j’ai 
m'a otl'ert que $4 
gnais ch z M. W 
sée Lilly Bley i 

■t m’en occup r qu 
rait amplement p< 
perdais avec Vaut 

Je suis a ors pé 
dresse en voiture, 

.A duisait le che va 
alié«s coucher to 
maison à environ 
ville. J’ignore 1

{ t Le lendemain 
sommes rendues 
voilure à une st at 
‘•La Blanche” 1 
heures d i matin.

Je ne rtconm 
Blay comme élan 
qui nous avoi.s ' 
Ai rivées à Montr 
«liées chez la > 
St Gonstan», 

Lorsque nous t 
4 il y avait une fillt 

maison, mais elle 
C- tôt. C’était u i s- n 

Le lendemain 
manche, j’ai com 
vragn de la maiso 
di,-lest venu ul 

^ qui entra dans le 
jderesse vent tne r 
c îsine et me dit ( 
et de me changer 

. la visite. Je lui ai 
Le témoin coi 

^ Bley l’accusée, a 
jeune homme qi 
après. Ce dernier 
chambre me dinar 
fenderesse qui l’at 
fait alors cerldinet 
quelles j’ai dû céd

ont- et mm

J*a vais d'abord 
cusee est montée 
et m’a fait signe 
san alors très fî 
comme je i’ai du 
cédé, car j’avais p 

A ce moment, t 
le témoin devient 
été nécessaire de 
ne fille de Vaudiei 

E le finit cepei 
que la femme L 
forcée à subir 1 
traitements de 
Personnes.

Vicksburg, 19 - 
•’est produite fuel
*• Raleigh avait

P.ibli é

lieue A]

>1 Arthur CuHhing,
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laque lo 
il dirigea l’anoienn 
*• Cushing ” ur la rue Nicho
las vient d’ouvrir sur la rue 
Sussex, un salon de première 
classe,où il tiendra .oujours des

ittHWMS i«ü v t; tui- 
LtS>K — Tmijo ,rs en 

mains des tlltt VÜlS ds 
première marque.

' ■

CUSillNH & CO
No. 51H Kne Sn.sex.

PETROLES Surtout ne te luiere pas démon
ter par son abord brusque. C'est 
au fond le meilleur homme du 
monde.

M. Lefrançois entra dans le 
café avec ses amis et se fit servir 
à diner; il ne fut question que 
du général de Béjourt, de son 
nnocen’e manie de solliciteur 

qui le rattachait en quelque sor
te à l’armée active, de ses origi
nalités.

Le li *uterant, sans faire con
naître le motif de sa visite, affir
ma de nouveau qu’il ne s’agis
sait nullement d’une question 
militaire et quand l’heure qu’on 
lui avait indiquée fut venue, il 
remonta en voiture et se lit con
duire rue d«t l’Université.

Le général de Béeourt était 
[chez lui.

Un vieux serviteur, à la tour- 
soldatesque ouvrit la porte

ZET
Huiles pour les Machines.

BIST
VENTE EN G-ROS PAR 

T. A

SAMUEL ROGERS
OIL

O O.,
de M. Lefrançois. Après avoir re
gardé la carte que le jeune hern

ie priait de ta re teni à 
maître il dit en're haut et b .s:

— Gare la bombe !
M.Lefrançois ne répondant pas. 

le vieux serviteur, qui é’ait évi- 
(1 murent un ancien planton du 
général s’éloigna en

f ,rt pour être entendu :
— C’est un nouveau. Pauvre 

! le général n’on fera

Bloc DE l’Hotel Russell
OTTAWA.

FETJIELBTOIT

LES

CHÂTIMENTS murmurant

garçon 
.,u’unc bouchée.

M. Leliançoisno put s’empé 
malgré sa préoccupa

is r

M. ESCOFFIER
ce sourire

—. Aprè tout, se dit-il, il ne 
m« manger i pas !

Et il suivit le domestique qui 
venait !e chercher pour le con
duire auprès un général.

Celu-ci était assis devant un 
bureau surchargé de papiers, 
d .ns un cabinet de travail do t 
LS murs étai nt couverts de 
caries géographiques et de reli
ques militaires.

Mon général dit lo lieutenant 
eu eut ran1 je vous prie d’excu-

M. Lefranç.' is prit congé du ju
ge, après av ir reçu cette semonce 
f« rt douce d’u Heurs, qui, au 
lieu d’abattre son ardeur, la sur
excita au contraire.

—Allons, se. di -il, j’aurai fort 
à faire pour convaincre les ma
gistrats de l’innocenci*. de d’Hum
bart; ils le croient tous coupable, 

de plus pour ne pas perdr
une min te.

I remonta en voit me et se lit 
enduire au /cul' du Helder, bou
levard des Italiens.

sei
- Sullit, inteirompit le vieux 

brave sur un ton de eourovx... .
Quel p.sse-droit ?.........
— Non mon général, je viens.. 
Mais celui-ci, lisant la carte 

qu’il tenait à 11 main
— 12e,de ligne.......

De quvlle promotion

XU

1 e > a 16 d - llvlder est le rendez 
vous des ollie.iers de 1 armée 1 an- 
ça se. Tout olli- ier de passage a 
l’a ris t si ? ûr d’)
camarades, ur oiit celui qui sort 
de Saiiit-Cyr. (.’«-s messieurs gar
dent toute la vie 1 * souvenir de 

« • " « * a un sor e de l'vauc-

Bon rég
nent— 

êtes-vous
— De celle de 18(îl

rviv onirer des

— Très bien........ Mexiqu1.........
Lieutenant mais pas décoré........
(j’est la croix que vous voulez? 
—Pas davantage, mon géné-

l’éco
maçonnerie ; les olli iers d ) la 
même promotion se tutoien’ quel
q u* soit la ddlérenee du grade, m. d * Béeourt ouvrit démésu- 
nN u^sent-ils nés éehange ving riment les yeux et regarda h*lieu- 
parolespendailt leurs deux années (vll int d'un air au -i éfonn i que 
deSain:-Cyr. s’ji i’avait vu éo changer en fum-

Att Holder, ci.mme on dit par mt> 
abréviation, m Lefrançois n’allait _ ^ Lien! qu’est-ce que 
pR' chvivh' r des compagnons di* ^ous me voulez alors ? 
plaisir ; il e-p r .it trouver un Le Lieutenant qui avait été 
introducteur auprès du général aV0Iti ne s-1 lai-sa-t pas intimi- 
• lo (V vision <!«• H-'eouri, l’ancien (|er ; profitant de l’issue qui lui 
auiiducomte de Bert lion,actuel-ouvtirtc, il dit vivement : 
i nient placé dans le cadre de ré-

al

__Il s’ag't de votre ami le
le comte de Bertillon1

— Bertillon ! il e,t mort, Ber
tillon, et il y a longtemps.

les tables au Holder. m - Je sais, mon général, aussi 
De Ira çois le consulta tout d'a-. l’affaire qui m’amène teratlaehe- 
bord pour savoir si M. Béeourt t-tlie à sa succession et à ses hé- 
figorait sur la liste de l*état-ma- ritiers. 
je,” généra1, denx'èm section, et Le général s’humanisait seu- 

par conséquent, il vivait euco- siblement à mesure que lesquee-
m litaires s’éloignaient de 

Il fit asseoir le lieutenant 
moment, il avait

miitaireL’an nui a ire
per ma lier ce

lions
Cette vérification faite, le 

lie tenant p it place à une des 
table disposées sur le tiottoir et 

tendit une figure, de connais-

lui.
que jusqu’à ce 
laissé debout vt lu d t :

— Je vous Ecoute m n jeune

M. Lefrançois raconta succinc- 
t. meuts les dramatiques évène
ment qui venait11 d’anfantir la 
famille d'Humbert.

— Cette pauvre Emilie dit le

L’heure de l’ub i tithe était pas
sée: le calé était presque vide; 
i! lui fallut attendre quelques 
temps que les officiers revinssent 
ap:ès le diner.

Ce ne fut as long. Vers sept 
heures, un groupe de quatre ou 
cinq jeunes gens desc ni ait le 
ho -levard avec cette allure par
ticulière qui fait reeoun il i e en- 

mille un officier sous costu
me bourg

Préci-émen

général a mi-v°ix, je m 
p« 11 ; elle était donc -, charmau- 

mille lois supérieure, bien 
qu’elle n’vût pas le tou, à ce 
d’Humbart.

Et plu > haut avec un accent 
de mépris :

— D’Humbart
été assassinée, et le misérable 

ne s'çst pas brillé la cervelle !
— Général, répliqua le jeune 

homin- il rest s à m. d’Humbart 
de veug r sa f mme.

___ Je sais ce que je dis, taert-
bleu !

Et tordant
d’une main crispée il gro-

te

tre

. sa femme, m. Lefrançois en 
deux; il fit quelqueconnaissait 

pas à leur ici.contre, les mains 
se pressèrent, les xelamations de 

se croiseèreut, et im-eur prise
mfdiatement on sc mit à parler 
de l’armée, de l’availcement, de 

de cela .
Tu t s des nôtres ce soir, n’e t- 

ce p «s. Lefra iç ):s? demanda un 
de ces messieurs.

— Merci, mes amis. Une affai
re tiès grave m'amène à Paris.

Il faut que je vois le général 
de Béeourt.

ceci
ses moustach s

grimes
IU__ Est-ce que ce blauc-bec 

strait aussi canaille que l’autre !
La conversation, montée à ce 

diapason ne pouvait p is durer.
Le lieutenant quel que fut son 

désir d’être renseigné, craignit 
de ne pouvoir se maîtriser, et de 
manquer de re-peot au général.

Il prit sou chap au et se dis- 
po-ait à s rtir..............

Son interlocuteur le retint par 
le brac.

— Qu’e^t-ce que c’est, jeune 
Est-ce ainsi

Le connaît nez

— Ah ! mon gaillard, tu veux 
faire ta cour au vi«;ux grognard.

Non v aiment, il ne s'agit pas 
d’une fcffaire de métier.

—Mais mou ch r, le général 
ne s’occupe pas d’autre chus-*.

n’est plus 
ac.if, il 

minbtère de la

Depuis qu’tl 
dans le service

homme, dit-il. 
qu’ou se défend dans 1 
française aujourd’hui ? De 
tempe, monsieur, l’ennemi 
jamais vu nos ta.ons.

— Je vous ferai remarqu r 
mon général, que j’ai décliné 
toute conversation militaire, je 
viens avec votre agrément vous 
entretenir d une affaire extrême

passe sa vie au 
guer.e, solicitant pour l’un ou 
pour l'autre. Tout Je monde le 
connaît aa.is l'armée, comment 
diable ne,le ,-ais-tu pas?

Peu importe, j'ai besoin Je f 
voir, et si l’un de vous peut me 
présenter, ou me faire présenter 
il me rendra un gra.id service.

— A .ont hasard, je me lance 
•t j’irai ce soir.

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A BRAND MARCHE

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 

CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 
— et tous’leB PRIX, chez-------

HARKIS & CAMPBELL
X.

Cette ancienne eu uonorable maison de meubles, d'Ottaw* 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

H) ?oar Ceut de Redaetion jnr toot Achat Irgeat Cempt i.it

HARRIS & CAMPBELL
Coin des rues O’î’onnor et dueen. (Près de la rue Sparks)

Manutacture de Voitures
ROT A.I/E3

WKj -

Qgi

S. LE VEILLE

:

P1DPH1ETAIRE.

eraent 
^ines no

Nous d6"irons informer le public que none avons fait ’acquisition du poste d'affaires 
D. THOMPSON, dan» la branehe de Orrosierie, plus spécialement Voitures Légèr 

Sulkeys, etc Elant arrivant de Ch-cago et «les autres villes américaines nous avons pun 
de grandes connaissances dans not état, nou« somme» en mesure de garantir entière satis 
faction. Nos ouvriers sont tous des )4va habiles et travaillent aous notre direction ; les 
matôr'aux employés -ont» est les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos prit très bas.

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le système qua nous m.ttoae 
eu pratique dans toutes les branches de répétions.

8 res,
uisé

56 RUE DflLY - ■ 19 ET 21 RUE STEWART

Isolation I Antipyrine i

YROUETTEde
CONTRE

Jfliffraines, Maux de Têt \ Névralgies 
f)oltques, Asthme, Emphysème, tmontte 
Ithumalisme, Sciatique et DOULEURS en général.

Avoir soin d’exigor l’AKTITYIt IXE de TROFETTE
Vente en Oros à Paris, S. MAZIER, Pharm'», 234, boni-1 Voltaire

Dépositaire à Oitains : Dr F. x. valade. 
d. MOFJN & C*. A Montréal : LA VIOLETTE * NELSON

BT DANS TOUTES LKS PR1NC1PÀLKS PHARMACIES
A Québec : D- Ed

Déeisten|»dlcaire conce mm!les fonrimnx
Article 1. Toute personne qui retire régu 

lièrement un journal du bureau ee poste' 
qu'elle ait souscrit ou non, que de jou.-na 
soit adressé à son nom ou à celui d’un aut t 
est reponsable du paiement.

Article 2. Toute personne qui renvoie un 
journal est tenu de payer tous les arrrèagee 
qu’elle «loit sur l’abonnement, autrement 
l'éditeur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l’abon 
né est tenu de payer en outre le prix «le 
l’abonnement jusqu’au moment du 
qu’il ait retiré ou non le journal

Article 3. Tout abonné peut être pour 

suivi pour abonnement dans le district ou le 
journal est publié, lors même qu’il demeu 
rerait à des centaines de lieues de cet endroit^

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau de 

te, ou de changer de résidence et de lab- 
accumuler les journaux à l’ancienne 

adresse, constitue une présomption et une 
preuve prima faeit d’intention ne raude,

VINAIGRES
VINSIG1ERIE DE KINGSTON. 

A.. HAAZ Sc CI tD 
MANUFACTURIERS.

«se Vin* Blnnes. Cidre, Malte et antre» 
.VINAIGRES

Garantis Purs sous tous les Rapports.
EN VENTE A OTTAWA!

Far! Ion* le* IFrinelnan* Epicier*.
E

ponr.-Fivure. les Mains, la Peaa et

Crème de Miel
et d’Amemie de Hinds, Gelée 

«le Concombre- et «les Roses de Moloderma. 
ent comp’et et r 
s de toiletta ci-d 

nant d’ôtre reçu,

P<*

nouveau des ar- 
essus ve-

lu assortira

TEIKTlKhBlK CISTKALB
B. A. MCCORMICK 604 RCE SUSSEX

en faee de la rue Yorr 
de femmes, nettoyée, 
à neuf. Tapis de pianos. < 
de damas, bordures de riaea 

ts à la perfection

k. Habite d’hommes et 
teints réparée et remis 

de table, ri team 
nx, etc-, nettoyée 
Plumes d’an 

l’espèce prod ite,

CHIMISTE ET DROGUISTE

75-RtiE SPA^KS-75
ches tein net

r médecins et famillesPrescription pon 
préparées a-rec soin 

Communication téléphonique BUANDERIE1-2-8
Oe ne se sert d’aucun procédé chimique. 

On se fie à l’habileté de notre main-d’œuvre. 
Satisfaction garantie. On va - hercher et 
on délivre les ordres par toute la ville 
Lee colleta et les poignets 2 cents chacnii.

.ETABLISSEMENT DE TAILLEUR

Habilieme de messieurs faits et ré pants
tés. Satisfaction garantie !R/. a-A.C3-ITOLSr, Prop.

604 rne SUSSEX devant la rue York. 
^P, S. Succursale, an No '60, rne Malt

A. DAOU8T, tailleur, 
No. 18 rue Nicholas, Ottawa.

'an 9 la

Le plus Grand Assortiment
---- DE----

Montres, Horloges et Bijou
teries dans le cite, et une 
belle ligne de Joncs en Or 
solide pour Dames a $2,00, 
Des en Argent a 25 cents.

Toutes les Marchandises 
mar<piees en chiffres.

Une visite est sollicitée.

VOMPAGMK D’ÀSSl'BASCe
— DU CANADA —

“ CITIZENS ”
FONDEE EN 1B64

Buppac Principal : Edifice de la Compa
gnie d Assurance “ C’ITIZfclVSt” 181 
rue St. Jacques, Mo <tréel.

DIRECTEURS : 
Hon.J.J. G. Abbott, Sénateur, Président 

Andre w Allan, Ber., V>ce-Président 
Robert Anderson, Ecr | Arthur Prévost,Ecr 

*Alp Desjardins, M. P. I J 0. Gravel, Ber. 
H. Montagu Allan, Ecr.

William Smith, s- c-trés.
G. E. Hart, gérant généra’

Bijoutiers en gros et en détailcapital^sougct - $1009^00.'
Dépôt a u gouvernement fédéral 122,840. 
O, W SEGUIN,

Sous.agtnt

98 £Rue Rideau 98EDWARDS KING 
Agent de ville. 

------1| RUS SPARKS, OTTAWA. ' “ A. & A. MCMILLAN.

1
i

LE CANADA MARDI 18 MARS 1^0
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